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Fidèle à l’exigence de son créateur 
qui voulait en faire « le plus complet, 
le mieux informé et le plus attrayant 
des dictionnaires manuels », le Petit  
Larousse illustré, depuis 1905, est tout 
à la fois un dictionnaire de langue et 
un dictionnaire encyclopédique à  
l’illustration abondante et variée, et 
dont les célèbres pages roses, avec leurs 
citations, proverbes, maximes et mots  
historiques, composent un florilège  
honorant notre mémoire collective.  

Dictionnaire de langue, car les 
rédacteurs du Petit Larousse illustré se 
font l’écho des évolutions de la langue 
française, en rendant compte des  
nouveaux mots, expressions ou sens, 
dont l’usage est avéré, des diversités  
régionales, qui témoignent d’une  
histoire et d’une culture spécifiques,  
et des mots de la francophonie.  

Dictionnaire encyclopédique,  
car le Petit Larousse illustré non seule-
ment fait la part belle aux mots issus 
des langues scientifiques ou techniques, 
mais offre également de nombreux  

développements encyclopédiques pour donner au lecteur des informations et des 
explications précises sur les grandes notions clés du savoir, et s’enrichit chaque  
année de nouvelles notices sur des personnalités de premier ordre.   

Dictionnaire illustré, enfin, car le Petit Larousse illustré, comme son nom l'indique,  
a toujours accordé de l'importance à l’iconographie : les photographies et les cartes 
permettent de montrer ou de situer, les dessins et schémas éclairent le sens d’une  
définition ou expliquent un fonctionnement. Rassemblées en planches, autour d’une  
thématique particulière, des illustrations dans la grande tradition Larousse invitent 
à la réflexion, suscitent l’imagination, attisent la curiosité et favorisent le travail de 
la mémoire.

AVANT-PROPOS
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LE PLUS COMPLET

LE PLUS ILLUSTRÉ

LE PLUS ACTUEL

saire à partir d’une ligne particulière, dite ligne de 

lancer franc. n Pêche au lancer, pêche à la ligne 

consistant à envoyer loin devant soi un appât ou 

un leurre que l’on ramène grâce à un moulinet.

lance-roquettes n.m. inv., ▲ lance-roQuette 

n.m. (pl. lance-roquettes). Arme tirant des roquettes.

lance-torpilles n.m. inv., ▲ lance-torpille n.m. 

(pl. lance-torpilles). Dispositif servant à lancer des 

torpilles.
lancette n.f. 1. Anc. Petit instrument médical en 

forme de couteau pliant qui servait à la saignée, 

à l’incision de petits abcès. 2. ARCHIT. Arc brisé 

plus aigu que le tiers-point, dans l’art gothique 

(SYN. arc lancéolé). [On dit aussi arc (en) lancette.]

1. lanceur, euse n. 1. Personne qui lance 

un objet : Un lanceur de couteaux. 2. Athlète 

spécialisé dans le lancer. n Lanceur d’alerte 

→ 1. alerte.

2. lanceur n.m. 1. ASTRONAUT. Véhicule pro-

pulsif capable d’envoyer une charge utile dans 

l’espace. 2. Sous-marin porteur de missiles stra-

tégiques.

→ On distingue deux grands types de lanceurs 

spatiaux : les fusées et les navettes. Les lanceurs 

traditionnels, ou fusées, sont dits « consom-

mables » : ils ne servent qu’une fois et aucun de 

leurs éléments n’est récupéré. Leur silhouette est 

celle d’un cylindre de 30 à 60 m de haut, avec, au 

sommet, protégée par une coiffe, la charge utile, 

composée de un ou plusieurs satellites et, à la 

base, un groupe de moteurs-fusées assurant la 

propulsion. Les fusées décollent toujours verti-

calement, leur déplacement étant obtenu par 

éjection d’importantes quantités de gaz produits 

par les moteurs. Ceux-ci brûlent divers ergols, 

solides (poudres) ou liquides selon les modèles. 

Les différents étages d’une fusée sont largués 

une fois vides.

En 1981, les États-Unis ont mis en service la 

navette spatiale qui présentait l’avantage d’être 

réutilisable. L’élément principal, l’orbiteur, était 

un vaisseau habité en forme d’avion à aile delta 

qui pouvait revenir se poser au sol, comme un 

planeur. Au décollage, deux propulseurs auxiliaires 

à poudre et un énorme réservoir d’hydrogène et 

d’oxygène liquides lui étaient adjoints. En raison 

des coûts élevés et de différents accidents (explo-

sion de Challenger en 1986 et de Columbia en 

2003), leurs missions ont été abandonnées en 2011.

lancier n.m. HIST. Soldat d’un corps de cavalerie, 

armé de la lance (xixe s.). n Quadrille des lanciers, 

ou les lanciers [danse], variante du quadrille, d’ori-

gine anglaise, dansée en France v. 1850.

lancinant, e adj. Qui lancine  : Douleur, 

musique, souvenirs lancinants.

lanciner v.t. et v.i. [3] (lat. lancinare). Faire souf-

frir par des élancements répétés ; élancer. u v.t. 

Tourmenter de façon persistante ; obséder.

lançon n.m. (de lance). Équille.

land [lɑ̃ d] n.m. (pl. Länder [lɛndœr]), ▲ land n.m. 

(pl. lands) [mot all.]. 1. Chacun des États de l’Alle-

magne. 2. Province, en Autriche.

landais, e adj. et n. Des Landes. u adj. n Course 

landaise, jeu traditionnel des Landes dans lequel 

un homme (l’écarteur) doit éviter la charge d’une 

vache.
landammann [lɑ̃ daman] n.m. (mot alémanique). 

Suisse. Chef du gouvernement cantonal, dans 

certains cantons alémaniques.

land art [lɑ̃dart] n.m. (mot anglo-amér.). 

Tendance de l’art contemporain, apparue aux 

États-Unis en 1967, caractérisée par un travail 

dans et sur la nature.

landau n.m. (pl. landaus) [de Landau, v. d’Alle-

magne]. 1. Voiture d’enfant composée d’une 

nacelle rigide à capote mobile, suspendue dans 

une armature de métal à roues et à guidon. 2. Anc. 

Véhicule hippomobile découvert à quatre roues 

et à quatre places disposées vis-à-vis.

lande n.f. (gaul. *landa). Formation végétale de 

la zone tempérée où dominent des buissons de 

bruyères, genêts et ajoncs ; terrain recouvert par 

cette végétation.

lÄnder n.m. pl. Pluriel de Land.

landerneau n.m. (de Landerneau, n.pr.). Milieu 

étroit et fermé ; microcosme : Le Landerneau du 

journalisme parisien.

landgrave [lɑ̃ dgrav] n.m. (de l’all. Land, terre, 

et Graf, comte). HIST. 1. Titre porté au Moyen 

Âge par des princes germaniques possesseurs 

de terres relevant directement de l’empereur. 

2. Magistrat qui rendait la justice au nom de 

l’empereur germanique.

landgraviat n.m. HIST. 1. Dignité du landgrave. 

2. Pays gouverné par un landgrave.

landier n.m. (du gaul.). Haut chenet de cuisine, 

muni de crochets et parfois surmonté d’un panier 

métallique.
landrace n.m. Porc d’une race originaire du 

Danemark, à robe blanche, et aux oreilles tom-

bantes, très apprécié tant pour la boucherie que 

pour la reproduction.

landsgemeinde [lɑ̃ dsgemajnd(e)] n.f. inv. (mot 

all.). Suisse. Assemblée législative réunissant tous 

les citoyens. → Cette institution est en voie de dis-

parition.

landtag [lɑ̃ dtag] n.m. (mot all.). Assemblée déli-

bérante, dans les États germaniques.

laneret n.m. Mâle du faucon lanier.

langage n.m. (de langue). 1. Faculté propre à 

l’homme d’exprimer et de communiquer sa 

pensée au moyen d’un système de signes vocaux 

ou graphiques ; ce système. 2. Système structuré 

de signes non verbaux remplissant une fonc-

tion de communication : Le langage des signes. 

3. Manière de parler propre à un groupe social 

ou professionnel, à une discipline, etc. ; jargon : 

Le langage médical. 4. Ensemble des procédés 

utilisés par un artiste dans l’expression de ses 

sentiments et de sa conception du monde : Le 

langage de la danse. 5. Mode d’expression propre 

à un sentiment, à une attitude : Le langage de 

l’amitié, du cœur. 6. INFORM. Ensemble de carac-

tères, de symboles et de règles permettant de les 

assembler, utilisé pour donner des instructions 

à un ordinateur. n Langage machine, langage 

directement exécutable par l’unité centrale d’un 

ordinateur, dans lequel les instructions sont expri-

mées en code binaire.

langagier, ère adj. Relatif au langage.

lange n.m. (du lat. laneus, laineux). Anc. Rectangle 

de laine ou de coton pour emmailloter un bébé.

langer v.t. [10]. Vieilli. Mettre une couche à un 

bébé, l’emmailloter dans un lange.

langerhans [lɑ̃ gœrɑ̃ s] (Îlot de) n.m. ANAT. 

Chacun des petits groupes de cellules typiques 

du pancréas endocrine, sécrétant l’insuline et 

le glucagon.
langoureusement adv. De façon langoureuse.

langoureux, euse adj. Qui exprime la lan-

gueur ; alangui.

langouste n.f. (anc. provenç. langosta, du lat. 

locusta, sauterelle). Crustacé marcheur à fortes 

antennes, mais sans pinces, très apprécié pour 

sa chair. → Famille des palinuridés.

▲ langouste

langoustier n.m. 1. Bateau équipé pour la 

pêche de la langouste. 2. Filet tramail destiné à 

prendre les langoustes.

langoustine n.f. Crustacé décapode de la taille 

d’une grosse écrevisse, pêché sur les fonds vaseux, 

au large des côtes atlantiques européennes et en 

Méditerranée. → Famille des homaridés.

langoustinier n.m. Navire de pêche spécialisé 

dans la pêche de la langoustine.

langres n.m. (de Langres, plateau de Haute-

Marne). Fromage de forme tronconique, à pâte 

molle et fermentée, fabriqué en Haute-Marne 

avec du lait de vache.

langue n.f. (lat. lingua). 1. ANAT. Corps charnu, 

allongé et mobile, situé dans la cavité buccale et 

qui, chez l’homme, joue un rôle dans la déglu-

tition, le goût et la parole. 2. BOUCH. Langue 

comestible de certains animaux (bœuf, veau). 

3. Système de signes verbaux propre à une 

communauté d’individus qui l’utilisent pour 

s’exprimer et communiquer entre eux : La langue 

française. La langue scientifique. 4. Système 

d’expression propre à un écrivain : La langue 

de Molière. La langue de Mistral. 5. Ce qui a la 

forme allongée et étroite d’une langue : Langue 

de terre. n Avoir avalé sa langue [fam.], garder 

le silence. n Avoir la langue bien pendue [fam.], 

parler beaucoup. n Avoir la langue trop longue 

[fam.], ne pas savoir garder un secret. n La langue 

verte, l’argot. n Langue de bois, manière rigide 

de s’exprimer en multipliant les stéréotypes et les 

formules figées ; en politique, discours dogma-

tique révélant l'absence d'idée nouvelle. n Langue 

de vipère ou mauvaise langue, personne qui 

se plaît à médire, calomnier. n Langue glaciaire, 

glacier étroit s’étendant dans une vallée en aval 

du névé. n Langue maternelle, première langue 

apprise par l’enfant, au contact de son environ-

nement immédiat. n Langue mère, celle qui est 

à l’origine d’autres langues. n Langue morte, qui 

n’est plus parlée. n Langue naturelle, instru-

ment de communication spécifique à l’espèce 

humaine. n Langue vivante, actuellement parlée. 

▲ lanceur. Structure du lanceur spatial européen 

Ariane 5 Générique (version initiale).

▲ land art. Spiral Jetty, de Robert Smithson, œuvre 

éphémère réalisée en 1970 sur 

le Grand lac Salé (Utah).
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• Avec 150 nouveaux mots, sens et expressions.  
• 40 nouveaux noms propres.
• 2 000 régionalismes et mots de la francophonie.

Avec une carte d´activation pour  
bénéficier d´un accès privilégié  
au Dictionnaire Internet Larousse  
2019, contenant plus de 80 000 mots.

• Plus de 63 500 mots.
• 125 000 sens et 20 000 locutions.
•  28 000 noms propres : lieux, personnalités,  

événements. 

• 5 500 cartes, dessins, photographies et schémas. 
• 150 planches illustrées. 
• Une véritable documentation encyclopédique. 

LE PETIT LAROUSSE ILLUSTRÉ ,  
LA RÉFÉRENCE DE LA LANGUE FRANÇAISE

LE PLUS NUMÉRIQUE
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Jean-Noël Jeanneney 
Né le 2 avril 1942 à Grenoble. 
Historien de la politique, de la  
culture et des médias. Il a notam- 
ment été président de Radio France 
(1982-1986), de la mission du  
Bicentenaire de la Révolution  
française (1988-1990), secrétaire 
d’État au Commerce extérieur puis 
à la Communication (1991-1993) et 
président de la Bibliothèque natio-
nale de France (2002-2007). Il est 
producteur de l’émission de radio 
hebdomadaire « Concordance des 
temps », diffusée sur France Culture 
depuis 1999.

UN PARRAIN D’EXCEPTION  
POUR CETTE NOUVELLE ÉDITION

Jean-Noël Jeanneney, féru de langue française, revient, à l’occasion de la sortie 
du Petit Larousse illustré 2019, sur son amour des dictionnaires et des mots.

 « Il y a des enfants qui sont amoureux de cartes et d’estampes, moi je suis amoureux 
des dictionnaires. J’aime le commerce particulier que l’on peut entretenir  
avec les dictionnaires. »

« Il y a dans cette relation à la fois du hasard et de la volonté : du hasard parce que 
l’on cherche tel ou tel mot et que, cherchant ce mot, on en trouve un autre, on fait des 
zigzags inattendus. Mais il y a aussi une détermination parce que néanmoins l’on tient 
à rester maître de son livre et à ne pas se laisser entraîner trop loin. »

« Un dictionnaire comme le Petit Larousse illustré doit également avoir un autre 
usage à mes yeux : on doit le fréquenter pour chercher les mots rares, dont nous 
ne devons jamais faire l’économie. »

« Moi, je suis amoureux  
des dictionnaires… »
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Rien n’est jamais acquis aux mots…

« Rien n’est jamais acquis à l’homme, dit Aragon ; rien n’est jamais acquis aux mots 
non plus. C’est pourquoi le dictionnaire n’est jamais figé, pourquoi il est vivant,  
c’est une des raisons pour lesquelles on l’aime. »

« On n’est jamais sûr, quand on est un nom commun, de durer éternellement, ou en 
tout cas avec le même sens. J’ai toujours été frappé de l’évolution du mot “ énervé ”,  
qui vient des énervés de Jumièges. Autrefois, cela voulait dire qu’ils n’avaient plus 
de nerf, qu’ils étaient devenus une sorte de flanelle molle ; aujourd’hui, cela a  
une tout autre signification. »

« Comme historien, je ne peux qu’être attentif au fait que, dans les moments  
de grands bouleversements, il y a une sorte d’émulsion, que de nouveaux mots  
surgissent. Lors de la guerre de 14-18, on a vu arriver l’utilisation de “ poilu ”,  
de “ boche ”, l’expression “ gueule cassée ”. Il y a une multiplication de termes  
qui méritent d’être appréhendés, saisis et proposés aux lecteurs. »

« Un dictionnaire comme le Petit Larousse illustré est à la fois une vigie et  
un vigile : une vigie parce qu’il est attentif à tout ce qui bouge dans ce monde 
merveilleux des mots, mais aussi un vigile parce qu’il a à vérifier que perdure  
la richesse du vocabulaire, et que l’on est attentif aux mots qui viennent  
d’ailleurs, qui prospèrent dans des pays francophones qui ne sont pas la France. »

Vocabulaire militaire ou argot issu du comique troupier, en ce début de xxe s. la langue française s’enrichit 
de nombreux mots et expressions liés à la guerre. Voici une sélection de mots-clés incontournables pour 
mieux comprendre cette étape de l’histoire.

Les mots de la Grande Guerre

Bidasse : « Avec l’ami Bidasse / On n’se quitte jamais / Attendu 
qu’on est / Tous deux natifs d’Arras / Chef-lieu du Pas-d’Calais »… 
La chanson de Charles-Joseph Pasquier, dit Bach (1882-1953), 
est un archétype du comique troupier, alors à son apogée.

Bleuet, coquelicot : pour les poi-
lus, le bleuet persistant à fleurir dans la 
boue des tranchées devient le symbole 
de leur guerre ; les Canadiens feront 
du coquelicot, rouge comme le sang 
des soldats, le symbole du souvenir 
des morts. 

Course à la mer : après la bataille 
de la Marne, les armées française et 
allemande sont immobilisées dans un 
affrontement linéaire. Le seul espace 
libre pour une guerre de mouvement 
est la zone de l’Oise à la mer. Les deux 
adversaires tentent de déborder leurs 
ailes – droite pour les Allemands, gauche pour les Français –, et 
les armées alliées, coordonnées par le maréchal Foch, livrent deux 
batailles défensives pour arrêter la poussée stratégique allemande 
vers la côte. 

Crapouillot : ce surnom, donné sous le 
second Empire à un petit mortier en 

bronze, trapu et massif, évoquant un 
crapaud, désigne en 1914 le mortier 

de tranchée français bricolé avec des 
pièces de récupération. En 1915, c’est 

le nom d’un journal fondé par Jean 
Galtier-Boissière (1891-1966) dans une 
tranchée de l’Artois, qui va devenir, en 
1919, une revue littéraire et artistique 
d’avant-garde.

Croix de bois (les) : roman de Roland Dorgelès (1919) dans lequel 
la présence permanente de la mort dans la routine quotidienne de 
la guerre constitue le thème principal. Il échoua au prix Goncourt 
contre À l’ombre des jeunes filles en fleurs de Proust.

Demoiselles au pompon rouge : le 
7 août 1914, les fusiliers disponibles au 
dépôt de Lorient sont constitués en une 
brigade, placée sous le commandement 
du contre-amiral Ronarc’h avec pour 
mission de protéger la capitale. Sur-
pris par la jeunesse de certains d’entre 
eux, les Parisiens les surnomment les 
« Demoiselles au pompon rouge » ou 
les « Demoiselles de Ronarc’h ».

Der des der (la) : expression née 
dans l’après-guerre pour désigner la 
guerre de 1914-1918, dont on espé-
rait qu’elle serait la dernière. 

Embusqué : terme injurieux pour désigner un soldat 
occupant un poste loin du front ; planqué. 

Fleur au fusil : expression illustrant l’enthousiasme 
avec lequel la majorité des hommes en âge de se battre 
accueillirent la Grande Guerre : les Anglais, les Allemands 
et les Français sont certainement les plus allants, mais les 
Russes, en attente de la Révolution, et les Italiens, rêvant 
de rejoindre l’Amérique, le sont moins. 

Forts de Liège (le café « liégeois ») : au début du 
conflit, la résistance de la ceinture des forts liégeois ralen-
tit l’avancée allemande et permet aux Alliés de s’orga-
niser ; en hommage, le « café viennois » fut rebaptisé 
« café liégeois ».

Alsace-Lorraine : territoire allemand 
depuis la guerre de 1870-1871. En 1914, 
environ 250  000 
Alsaciens-Lorrains 
sont mobilisés dans 
l’armée allemande ; 
17  000 engagés 
volontaires rejoi-
gnent les troupes 
françaises et seront 
ensuite suivis par de 
nombreux déserteurs. 

Arditi : créés en juillet 1917 par Giuseppe Bassi, les arditi (« har-
dis ») reçoivent un entraînement intensif et deviennent les troupes 
d’assaut de l’armée italienne, l’équivalent des Sturmtruppen alle-
mandes. Après la guerre, les arditi sont dissous : certains d’entre 
eux participent aux Faisceaux de combat de Mussolini, autrement 
connus sous le nom de Chemises noires.

Aviation : en 1914, l’aéronautique mili-
taire n’en est qu’à ses balbutiements. 
La principale mission des avions est, 
dans un premier temps, l’observation 
puis le bombardement. Mais les pro-
grès techniques (puissance des moteurs, 
tir synchronisé de la mitrailleuse entre 
les pales de l’hélice) vont mettre en 
avant l’aviation de combat – la chasse – 
avec ses « as » et ses légendes comme 
l’Allemand von Richthofen, surnommé 
le « Baron rouge ».

Barbelé : placé devant les tranchées de première ligne afin d’en-
traver ou de ralentir l’avance des troupes adverses, le fil barbelé est 
déployé en plusieurs lignes successives appelées « réseaux ». La mise 
en place et la réparation des barbelés, laborieuses et longues, sont 
généralement effectuées de nuit. 

Bertha  : pièces d’artillerie lourde 
employées par les Allemands en Belgique 
dès 1914, les « grosses Bertha » (Dicke 
Bertha) utilisent des mortiers de 
420 mm. Ce surnom évocateur est éga-
lement donné aux canons lourds qui, 
à plus de 100 km, tirent sur Paris en 
1918, bien que ces modèles soient très 
différents.
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Grippe espagnole : épidémie de grippe qui sévit entre 1918 et 
1920, la plus importante pandémie grippale connue dans l’his-
toire de l’humanité. En avril 1918, une première vague épidé-
mique touche l’Europe après l’arrivée de troupes américaines à 
Bordeaux. Elle atteint les tranchées dès la mi-avril, puis frappe 
l’ensemble de l’Espagne. En mai, une deuxième vague se déve-
loppe à partir du port de Brest ; le pic est atteint en juillet et l’hé-
catombe précipite l’issue de la guerre. On évoque aujourd’hui 
50 à 100 millions de victimes, dont beaucoup d’adultes jeunes. 

Gueules cassées : expres-
sion forgée par le général 
Picot, lui-même grièvement 
blessé au visage en janvier 
1917. Face à des dizaines de 
milliers d’hommes défigu-
rés, les chirurgiens militaires 
mettent au point de nom-
breuses techniques qui don-
neront naissance à la chirurgie 
maxillo-faciale réparatrice 
moderne. 

Ligne bleue des Vosges : 
expression empruntée au 
testament de Jules Ferry et 
associée à la reconquête de 
l’Alsace-Lorraine. Le député et 
sénateur des Vosges demande 
à être enterré dans sa ville 
natale de Saint-Dié, « en face 
de cette ligne bleue des Vosges 
d’où monte jusqu’à mon cœur 
fidèle la plainte touchante des 
vaincus » (1893). 

Limoger : mécontent de la tour-
nure des événements d’août 
1914, le général Joffre relève un 
grand nombre de généraux de 
leur commandement et les affecte 
vers l’intérieur, à Limoges notam-
ment. Le verbe « limoger », syno-
nyme de renvoyer, fait alors son 
apparition. 

Marmite : obus de gros calibre, 
pendant la Première Guerre mon-
diale.

Obusite : nom donné aux trauma-
tismes psychiques et physiques fréquents chez les soldats des tran-
chées et consécutifs à l’onde de choc des explosions. Se manifestant 
par divers symptômes tels que contractures, paralysie, tremble-
ments et vomissements, l’obusite est appelée shell-shock en anglais. 

Poilu : avant de désigner le soldat français de la Première Guerre 
mondiale, « poilu » signifiait en langage familier un homme vigou-
reux ou vaillant. Mais l’usage de ce mot appliqué à un soldat particu-
lièrement brave remonterait au moins aux guerres napoléoniennes.

Sammies, tommies : surnoms donnés aux soldats américains et 
britanniques lors de la Première Guerre mondiale : sammies, tiré de 
Sam, et Tommy, diminutif de Tom, abrégé de Thomas, Thomas Atkins 
étant le nom générique du simple soldat britannique depuis 1815. 

Saucisse (Drachen en 
all.) : ballon captif ser-
vant à l’observation ou 
à la protection anti-
aérienne. Déployées sur les 
lignes de front, les saucisses 
surveillent les mouvements 
de l’ennemi et permettent 
d’ajuster les tirs d’artillerie. 

LE BILAN DE LA GUERRE

Cette guerre fit plus de 8 millions de morts, dont :
• France : 1 400 000
• Allemagne : 1 800 000
• Autriche-Hongrie : env. 950 000
• Belgique : 45 000
• Canada : 62 000
• États-Unis : 114 000
• Grande-Bretagne : 780 000
• Italie : 530 000
• Russie : 1 700 000
• Empire ottoman (Turquie) : 400 000

LA DER DES DER ?
Le traité de Versailles porte en lui les germes de bien 
des maux du xxe s. : dans le camp des vaincus, 
il génère des frustrations qui alimenteront le second 
conflit mondial.

Schlieffen (plan) : plan de campagne élaboré en 1905 par le chef 
de l’état-major allemand du même nom ; appliqué par l’Allemagne 
en 1914, il consiste à concentrer ses efforts à l’extrême droite du 
front occidental, par la Belgique, menaçant toute l’armée française, 
déployée à l’est, d’une gigantesque manœuvre d’encerclement. 

Soldat inconnu : l’idée de 
rendre hommage à tous les 
soldats disparus et morts sans 
sépulture en inhumant un 
« déshérité de la mort » ne s’est 
pas réalisée sans problèmes : 
désaccords à propos du lieu 
d’inhumation – les Inva-
lides, le Panthéon ou l’Arc de 
Triomphe –, recours à une 
famille fictive pour accompa-
gner le cercueil, travaux pour 
réaliser le tombeau. Le Soldat 
inconnu ne fut inhumé que le 
28 janvier 1921.

Tirailleurs : entre 1914 et 
1918, les soldats originaires de 
l’Empire colonial français se 
battent dans les rangs de l’ar-
mée française. Près de 158 000 
viennent d’Afrique du Nord 
et 134 000 d’Afrique noire. 
72 000 d’entre eux tombent 
sur le champ de bataille. 

U-Boot : abréviation de 
Unterseeboot, sous-marin 
allemand.

Ypérite  : également 
appelé « gaz moutarde », 
ce liquide huileux (sulfure d’éthyle deux fois chloré) 
a une action suffocante et provoque des cloques sur 
les muqueuses et les parties externes du corps. Les 
risques encourus par leurs propres troupes lors de 
changements de direction du vent poussent les Alle-
mands à y renoncer.

Zeppelin : construit par l’ingénieur allemand 
Ferdinand von Zeppelin et utilisé dans l’aviation civile 
à partir de 1909, ce dirigeable rigide bombarde pen-
dant la guerre Bruxelles, Paris, Londres et Bucarest. 
Devenus à partir de 1916 la cible des avions, en 
raison de leur taille et de leur lenteur, les zep-

pelins doivent prendre de l’altitude, ce qui réduit la précision 
de leurs bombardements.

1545

▲ Le maréchal Lyautey se 
recueillant sur la tombe du 
Soldat inconnu en 1921. 
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LES COUPS DE CŒUR  
DE BERNARD CERQUIGLINI
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Bernard Cerquiglini 
Éminent linguiste français  
et célèbre présentateur de l’émission 
« Merci professeur » sur TV5 Monde,  
il revient sur cette pétillante cuvée  
de nouveaux mots.

Le Petit Larousse illustré 2019 offre, sans  
partisanerie, une image fidèle de notre société 
en mouvement. 

Nouvelles façons de travailler (cotravail,  espace  
numérique, mégadonnées), de vivre (boboïsation,  
microhabitat), d’apprendre (classe inversée) ; 
nouvelles alarmes (fait alternatif, démocrature, 
post-vérité), nouveaux espoirs (croissance verte, 
écoforesterie), nouveaux droits (portabilité).

Grâce au Petit Larousse illustré, pour comprendre 
notre modernité, pas besoin d’être une geekette 
ni un millénial !
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  Les nouvelles tendances culinaires et gastronomiques 

« Il a osé répandre de la sauce barbecue sur ses gyozas : ce n’est pas vraiment 
teppanyaki. Encore un effet de la mixologie... ou de la biérologie ! »

- bagatelle n.f. (de l’ital. bagatella, tour de bateleur). Québec. Dessert confectionné avec des 
morceaux de gâteau, de la crème fouettée ou pâtissière, de la confiture et des fruits, disposés 
en couches superposées.

- barbecue n.m. (mot anglo-amér., de l’esp. d’Amérique barbacoa). n Sauce barbecue, sauce 
aigre-douce au goût fumé, préparée avec du ketchup, du miel et du vinaigre, qui accompagne 
les plats de viande.

- biérologie n.f. Science de la dégustation de la bière ; science des techniques brassicoles et de 
leur histoire (SYN. zythologie).

- chia n.m. (de l’aztèque chiyan, huileux). Variété de sauge originaire du Mexique, 
cultivée pour ses graines mucilagineuses, riches en nutriments. ➞ Famille des labiées.

- gyoza n.m. (mot jap.). Ravioli épicé renfermant une farce au porc et au chou, grillé sur 
une face et cuit à la vapeur.

- main n.f. (lat. manus). n Main de Bouddha, fruit comestible d’une variété de cédratier, à la 
peau épaisse jaune orangé, à la chair blanche, sans pulpe, et dont la forme digitée 
peut évoquer une main.

- mixologie n.f. (angl. mixology, de to mix, mélanger). Art de confectionner des cocktails et,  
spécial., de créer ou d’adapter des recettes, par des assemblages de boissons  
complexes et originaux.

- teppanyaki n.m. (mot jap. « grillé sur une plaque »). 1. Cuisson sur une plaque chauffante de fines 
tranches de viande, de poisson, de légumes, etc. ; plat ainsi cuisiné. 2. Spécial. Dans un restaurant  
japonais, cette cuisine, effectuée avec dextérité par un chef devant la clientèle.

- zythologie n.f. (du gr. zuthos, bière). Biérologie.

LES MOTS NOUVEAUX DE L’ÉDITION 2019 
(extraits  des définit ions) 

Que disent les mots nouveaux introduits dans le Petit Larousse  
illustré 2019 ? Que nos modes d’existence sont en train de changer sous 
nos yeux : nos modes de travail, nos modes d’habitation, nos modes 
d’alimentation mais aussi nos modes d’information. 

Bernard CERQUIGLINI

Retrouvez pour chaque grand domaine un florilège  
de mots nouveaux mis en contexte  

sous la plume de Bernard Cerquiglini.
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  Enjeux et problématiques environnementaux  

« Malgré la croissance verte et l’écoforesterie, le jour du dépassement est de plus 
en plus précoce. Quel corridor biologique nous protégera des substances  
écotoxiques ? »

- corridor n.m. (ital. corridore). n Corridor écologique ou biologique, espace de liaison,  
passage naturel ou artificiel (haie, pont, réseau de rivières, etc.) permettant aux espèces  
animales et végétales de se déplacer entre deux habitats naturels.

- croissance n.f. n Croissance verte, croissance économique respectueuse de l’environnement.

- écoforesterie n.f. Foresterie respectueuse des milieux naturels.

- écosystémique adj. ÉCOL. Relatif à un écosystème. n Écologie écosystémique, approche de 
l’écologie centrée sur la notion d’écosystème.

- écotoxique adj. Qui contamine l’environnement et, de ce fait, a des effets nuisibles sur les êtres 
vivants, y compris l’espèce humaine.

- jour n.m. (du lat. diurnus, du jour). n Jour du dépassement, date théorique correspondant au jour 
de l’année où l’humanité a utilisé la totalité des ressources que la Terre produit en un an et à partir 
de laquelle elle commence à puiser dans les réserves naturelles. ➞ Lié à la notion d’empreinte 
écologique, ce jour est le symbole d’une surconsommation épuisant les ressources de la planète. 
Fixé au 7 décembre en 1990, il est passé au 21 août en 2010. 

- microhabitat n.m. Mode de logement constitué de maisons très petites (dites micromaisons ou 
minimaisons), peu coûteuses, souvent en bois, écologiques et transportables.

- neige n.f. (de neiger). n Neige industrielle, chute de neige provoquée par des flocons se formant 
autour des particules de pollution en suspension dans l’air, qui constituent des noyaux de condensation 
et de congélation. (On dit aussi neige urbaine ou neige de pollution.) ➞ Ce phénomène dû à la 
pollution est peu prévisible, car il se produit dans des conditions météorologiques qui ne suffiraient 
pas à elles seules à provoquer une chute de neige.

- parapluie n.m. (de 2. parer et pluie). n Espèce parapluie, espèce animale dont 
la protection contribue à préserver un grand nombre d’autres espèces, voire des 
écosystèmes entiers, en raison de la vaste étendue de son habitat.

  Le monde de l’économie  

« Test de résistance négatif, mécanismes de résolution inefficaces :  
trop confiant dans un couponing aguicheur, j’ai eu tort d’ouvrir 
un compte dans cette banque low cost. »

- compte n.m. 1. Ensemble des écritures au crédit et au débit d’un client, dans une banque, un 
établissement financier, etc. : Ouvrir un compte. 2. Dispositif qui permet à une personne de  
sécuriser son parcours professionnel en capitalisant divers droits (formation, congé, chômage, 
prévention des risques), et qui est mis en place dès son entrée dans la vie active.

- couponing n.m. (mot angl.). Technique de promotion des ventes basée sur l’utilisation de coupons 
de réduction liés à l’achat d’un produit.

- low cost n.m. inv. (mots angl. « bas coût »). n adj. inv. 1. Fig., parfois péjor. Qui ne coûte pas cher ; 
bon marché ; au rabais : Le numérique fait-il planer le spectre d’une école low cost ? 2. Spécial. 
Se dit d’une forme de terrorisme qui ne s’appuie pas sur une logistique sophistiquée et recourt à 
des moyens sommaires (voiture, outil, couteau, etc.) pour la réalisation d’un attentat ; se dit d’un 
attentat relevant de ce mode opératoire.

- pollueur-payeur adj. et n.m. (pl. pollueurs-payeurs). n Principe pollueur-payeur [dr.], principe qui 
prévoit la prise en charge par un pollueur de frais liés à la prévention, la réduction et la lutte 
contre une pollution existante ou à venir.



9

- résolution n.f. (du lat. resolutio, action de dénouer). n Mécanismes de résolution (angl. resolution 
mechanisms), ensemble des dispositifs destinés à protéger les intérêts publics en cas de faillite bancaire.

- test n.m. (mot angl.). n Test de résistance (angl. stress test), test virtuel destiné à évaluer la capacité 
d’une banque à résister à un choc économique de grande ampleur.

  Les mutations et avancées du monde informatique  

« Notre espace numérique de travail offre des mégadonnées dont la portabilité 
est désormais contrôlée. Heureux effet de l’informatique quantique ! Êtes-vous 
éligible ? »

- blockchain n.f. (mot angl. « chaîne de bloc »). 1. Technologie de stockage et de transmission de 
l’information, transparente et décentralisée, qui permet de valider et sécuriser n’importe quel 
échange de données. 2. Spécial. Base de données libre d’accès dans laquelle sont stockées 
chronologiquement, sous forme de blocs non modifiables liés les uns aux autres, les transactions  
successives effectuées entre ses utilisateurs depuis sa création. Recomm. off. bloc de chaînes.

- éligibilité n.f. TÉLÉCOMM. Capacité technique d’une ligne téléphonique à supporter un service  
proposé (fibre optique, ADSL, câble, notamm.).

- éligible adj. (du lat. eligere, élire). TÉLÉCOMM. Se dit d’une ligne téléphonique et, par ext., d’un lo-
gement répondant aux conditions d’éligibilité à un service proposé : Logement éligible à la fibre 
(optique).

- mégadonnées n.f. pl. Québec. Big data.

- numérique adj. (du lat. numerus, nombre). n Espace numérique de travail (ENT), portail Internet  
donnant à tous les acteurs de la communauté éducative (élèves ou  
étudiants, professeurs, parents, etc.) l’accès aux contenus pédagogiques 
ou administratifs en rapport avec leurs activités et/ou leurs fonctions.

- open access n.m. inv. (mot angl., de open, ouvert, et access, accès). Mise à 
disposition libre et gratuite de données numériques sur Internet, très utilisée  
pour la diffusion de publications scientifiques. Recomm. off. libre accès.

- portabilité n.f. n Portabilité des données, droit dont dispose chacun d’obtenir, 
dans un format ouvert et lisible informatiquement, les données à caractère  
personnel le concernant auprès de l’opérateur chargé de leur traitement  
automatisé, et de les transmettre librement à un autre. n Portabilité  
des droits, dispositif permettant le maintien des garanties (santé,  
prévoyance) et du droit à la formation, pour les salariés ayant perdu leur emploi. n Portabilité 
(informatique), capacité d’une application à fonctionner dans des environnements (matériels et 
logiciels) différents.

- quantique adj. n Informatique quantique, branche de l’informatique qui traite des ordinateurs 
quantiques. n Ordinateur quantique, ordinateur qui utilise des qubits, ce qui lui permet d’effectuer 
extrêmement vite des calculs parallèles, et augmente ainsi considérablement sa puissance de calcul.

- qubit n.m. (abrév. de l’angl. quantum bit, bit quantique). Unité élémentaire de l’informatique 
quantique, qui, contrairement au bit, peut prendre à la fois les valeurs binaires 0 et 1 (superposition  
d’états quantiques).

- rançongiciel n.m. (de rançon et logiciel). Logiciel malveillant qui prend en otage des données 
personnelles en les chiffrant, puis demande à leur propriétaire d’envoyer de l’argent en échange 
de la clé permettant de les déchiffrer. (On rencontre aussi le terme anglais ransomware.)

- reconnaissance n.f. n Reconnaissance automatique de documents [inform.], application de tri 
automatique de documents à partir de l’analyse de leur image numérique par un scanner et un 
logiciel de reconnaissance optique de caractères.

- vlog n.m. (de l’angl. video blog, blog vidéo). Blog diffusant princip. des vidéos, souvent postées 
dans un second temps sur les réseaux sociaux.
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  Les grandes évolutions sociétales   

« Circulation douce le matin ; cotravail ; repas issu de l’agriculture urbaine à midi ;  
détox le soir. Tout cela ne concerne pas les seuls milléniaux qui likent cette  
boboïsation : vous allez suivre… »

-  boboïsation n.f. Fam. 1. Transformation d’un lieu (quartier, partic.) populaire par l’arrivée en  
nombre de bobos ; gentrification. 2. Par ext., péjor. Fait d’adopter les manières de penser  
ou de vivre des bobos, leurs usages, leurs comportements : Dénoncer la boboïsation des médias.

- cavurne n.m. (de caveau et urne). Petit caveau aménagé dans un cimetière et destiné à recevoir  
une ou plusieurs urnes funéraires.

- circulation n.f. n Circulation douce, mode de déplacement non motorisé ou à moteur électrique, 
terrestre (marche, vélo, roller, etc.) ou fluvial (aviron, voile, etc.).

- clubbing n.m. (mot angl.). Activité des personnes qui fréquentent les boîtes de nuit, avec ses  
codes vestimentaires, musicaux, langagiers, etc. : Les adeptes du clubbing adorent ce DJ.

- cotravail n.m. (angl. coworking). Mode de travail basé sur l’utilisation d’un même espace par  
des professionnels indépendants, afin de partager les expériences et de favoriser la créativité.

- détox n.f. (abrév.). 1. Fam. Processus de détoxification du corps humain. 
2. (En appos.). Qui a pour but de détoxifier le corps humain : Une cure détox.

- détoxification n.f. Élimination des toxines par un organisme vivant.

- geekette n.f. Fam. Jeune fille geek.

- liker v.t. (de l’angl. to like, aimer). Signifier qu’on apprécie ou qu’on  
approuve un contenu (texte ou image) sur un site Web en cliquant sur le 
bouton dédié : Liker une vidéo.

- milléniaux n.m. pl. (angl. millennials). Personnes nées autour des années 
2000 (env. 1985-2005), qui se caractérisent notamm. par leur aisance à 
utiliser les nouvelles technologies, avec lesquelles elles ont grandi et dont 
elles sont adeptes ; par ext., ensemble des jeunes. (On emploie aussi  
l’anglais millennials ou digital natives.) [génération Y.] u millénial, e, aux 
adj. Relatif aux milléniaux, à leur tranche d’âge, à leurs centres d’intérêt ; par 
ext., relatif aux années 2000. (On écrit parfois millennial [pl. millennials].)

- œcuménique adj. (du gr. oikoumenê gê, [terre] habitée). (Parfois iron.). Qui 
rassemble des personnes aux idées, aux sensibilités différentes : Ils vont organiser un grand débat 
œcuménique sur les violences urbaines.

- positif, ive adj. (bas lat. positivus). n Éducation positive, mode éducatif fondé sur le respect  
des besoins, des rythmes et des sentiments de l’enfant, l’écoute bienveillante et l’abandon  
du recours aux punitions au profit de solutions alternatives visant à le responsabiliser. n Psychologie  
positive, discipline qui s’intéresse aux processus du bien-être, de l’optimisme et de la résilience, 
dans le but d’aider l’individu à s’épanouir et à éprouver de la joie de vivre.

- service n.m. (du lat. servitium, esclavage). n Service volontaire européen, programme de mobilité  
de la Commission européenne, permettant à des jeunes de 18 à 30 ans de s’engager dans un 
projet d’intérêt général à l’étranger (un État membre de l’UE, princip.), durant une période allant 
de deux à douze mois, au sein d’une institution à but non lucratif.

- startuper n.m. ou startupeur, euse n. Fondateur d’une start-up.

- suivre v.t. (lat. sequi). En parlant d’une personne inscrite sur un réseau social, recevoir volontairement 
les informations publiques émanant du profil d’un internaute ou d’un site Web dès leur mise en 
ligne : Suivre un homme politique sur un réseau.

- urbain, e adj. (du lat. urbanus, de la ville). n Agriculture urbaine, mode de production agricole 
(maraîchage, petits élevages, culture d’arbres fruitiers, apiculture, etc.) pratiqué en ville sur des 
parcelles construites (toitures de bâtiments, par ex.) ou non (espaces verts, délaissés urbains, etc.).

- vapoteuse n.f. Fam. Cigarette électronique.
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- vertical, e, aux adj. (bas lat. verticalis). n Agriculture verticale, système de culture, génér. urbain, 
dans lequel les produits agricoles sont cultivés sur des structures verticales (façades d’immeubles, 
de tours, etc.), ce qui permet une emprise au sol réduite. (On dit aussi ferme verticale.)

  Dans les arcanes du pouvoir  

« Une approche transpartisane, fondée sur de solides données d’intérêt général, 
reconnaîtra que la démocrature ne se rencontre pas seulement dans des États 
faillis ou extracommunautaires… »

- démocrature n.f. (de démocratie et dictature). 1. Régime politique qui, tout en ayant certains 
attributs de la démocratie, comme le pluripartisme, n’en est pas moins dirigé d’une façon auto- 
ritaire, voire dictatoriale. (On dit aussi dictocratie.) 2. Glissement de la démocratie vers la dicta- 
ture par une remise en cause de l’État de droit.

- donnée n.f. n Données d’intérêt général (DIG), données produites par des personnes 
privées ou publiques dont l’exploitation, l’ouverture et la réutilisation s’imposent en  
raison de l’intérêt qu’elles présentent pour la conduite de politiques publiques et une  
meilleure information du citoyen, notamm.

- État n.m. (de état). [Avec une majuscule]. n État failli (anglo-amér. failed state) [polit.], État qui ne 
parvient pas – ou plus – à assurer les missions essentielles dévolues aux États modernes, notamm. 
en matière de sécurité intérieure et extérieure. (On dit aussi État défaillant.) ➞ Cette notion ne 
fait pas consensus, car elle est jugée par certains ambiguë et stigmatisante.

- extracommunautaire adj. Qui ne provient pas, ne fait pas partie de l’Union européenne :  
Ressortissant extracommunautaire ; qui s’exerce en dehors de l’Union européenne : TVA  
extracommunautaire.

- fédéral, e, aux adj. (du lat. foedus, foederis, alliance). n Territoire fédéral, au Canada, division  
administrative qui a des pouvoirs délégués sous l’autorité du Parlement canadien (à la différence 
de la province, qui exerce des pouvoirs constitutionnels de plein droit).

- transpartisan, e adj. POLIT. Qui cherche à dépasser le traditionnel clivage des partis en 
prônant des solutions susceptibles de recueillir un large consensus pour le bénéfice de tous :  
Un mouvement, un débat transpartisan.

  Les mutations du monde des arts  

« Grâce à un percutant teaser et à un actorat brillant, son film fut  
césarisé et oscarisé. »

- actorat n.m. Exercice du métier d’acteur ou d’enseignant de l’art dramatique :  
École d’actorat.

- bêta-lecteur, trice n. (pl. bêta-lecteurs, trices) [angl. beta reader]. Personne non 
professionnelle proposant, via Internet, un avis ou des corrections sur la version provisoire d’un 
texte (de fiction, génér.) avant sa publication.

- césarisé, e adj. CINÉMA. Qui a été récompensé par un césar : Acteur, film césarisé.

- mapping vidéo n.m. (angl. video mapping). Technique qui consiste à projeter à grande échelle 
des éléments visuels (images, vidéos, jeux de lumière, rayons laser, etc.) sur une surface en relief 
(un monument, par ex.). ➞ Il est utilisé dans l’événementiel et le spectacle vivant. (Au Québec, 
on dit une projection illusionniste.)

- oscarisé, e adj. CINÉMA. Qui a reçu un Oscar : Film, réalisateur oscarisé.

- stop motion n.m. sing. (de l’angl. stop motion animation). Technique d’enregistrement utilisée 
dans le cinéma d’animation, qui consiste à mettre en mouvement une série d’images fixes par 
le déplacement imperceptible, à chaque prise de vues, des objets ou des personnages présents 
dans la scène. (On dit aussi animation en volume ou animation image par image.)
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- teaser n.m. (mot angl.). Première bande-annonce d’un film, volontairement courte, percutante 
et énigmatique, diffusée des mois avant la présentation officielle de l’œuvre et sa sortie en salle.

- vidéoludique adj. Relatif aux jeux vidéo : Industrie vidéoludique. Techniques vidéoludiques.

  Nouvelles questions de société  

« Brexit, sans-abrisme, flexitarisme. Ces trois sujets sont victimes de faits alternatifs 
et de fausses informations. Dopée aux superaliments des médias, la post-vérité se 
porte bien et n’est pas en fin de vie ; elle donne du fil à retordre aux déontologues. »

- alternatif, ive adj. n Fait alternatif (calque de l’angl. alternative fact), information, fabriquée ou très 
approximative, présentée comme un fait réel venant infirmer ou contredire une information, a 
priori incontestable, préalablement diffusée par un média ; par ext., cour., contrevérité mani-
feste, mensonge grossier.

- bientraitance n.f. n Bientraitance animale, ensemble des dispositions destinées à procurer  
à des animaux qui vivent au contact de l’homme (élevage, compagnie, laboratoire,  
parcs zoologiques) des conditions d’existence permettant de satisfaire leurs besoins  
physiologiques et comportementaux, et assurant ainsi leur bien-être.

- Brexit n.m. (mot angl., de Britain, Grande-Bretagne, et exit, sortie). Retrait de la Grande-Bretagne 
de l’Union européenne ; processus politique conduisant à ce retrait. (On parle aussi de Grexit 
[pour la Grèce], de Frexit [pour la France].)

- déontologue n. DR. Dans une entreprise, une administration ou une institution publique, personne 
chargée d’exercer en toute indépendance une fonction de veille, d’alerte et de conseil sur 
toute question relative au respect des règles de déontologie (en matière de conflit d’intérêts, 
par ex.).

- faux, fausse adj. (lat. falsus, de fallere, tromper). n Fausse information (anglo-amér. fake news), 
sur Internet, faux article de presse destiné à abuser la confiance du lecteur ; par ext., cour.,  
information fabriquée, biaisée ou tronquée diffusée par un média ou un réseau social dans le 
but de tromper l’opinion publique.

- fin n.f. (du lat. finis, limite). n Fin de vie, période correspondant aux derniers mois, aux dernières 
semaines ou aux derniers jours d’une personne atteinte d’une affection évolutive et incurable.

- flexitarien, enne adj. et n. (angl. flexitarian, de flexible, flexible, et vegetarian, végétarien). Relatif 
au flexitarisme ; qui le pratique.

- flexitarisme n.m. (angl. flexitarianism). Mode d’alimentation principalement végétarien, mais  
incluant occasionnellement de la viande ou du poisson.

- métropolisation n.f. Dynamique spatiale contribuant à organiser le territoire autour d’une ville ou 
d’un espace urbain qualifié de métropole.

- non violent, e adj. et non-violent, e n. n Communication non violente (CNV) [nom déposé], mode 
de communication théorisé par le psychologue américain Marshall B. Rosenberg (1934-2015), 
visant à établir un climat de bienveillance mutuelle et à favoriser la résolution des conflits. ➞ Elle 
est fondée sur l’observation sans jugement, l’identification de ses ressentis et la formulation claire 
de ses besoins et de ses demandes à son interlocuteur.

- post-vérité n.f. (angl. post-truth). Concept selon lequel nous serions entrés dans une période  
(appelée ère de la post-vérité ou ère post-factuelle) où l’opinion person-
nelle, l’idéologie, l’émotion, la croyance l’emportent sur la réalité des faits.

- sans-abrisme n.m. (pl. sans-abrismes). Fait d’être sans domicile, de ne pas 
avoir de logement. ➞ Phénomène sociologique complexe, le sans-abrisme 
recouvre des situations personnelles extrêmement diverses (SDF vivant dans la 
rue, travailleur pauvre dormant dans sa voiture, migrant, etc.).

- superaliment n.m. Produit alimentaire très riche en nutriments, en anti- 
oxydants et en vitamines (baies de goji, spiruline, grenade, etc.).
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  L’évolution des grandes notions juridiques et administratives  

« Le décret consolidé, conforme à la légistique, est très clair : 
en cas de vol aggravé, dans le cadre d’une autosaisine, l’appel 
à un collaborateur de justice vient nourrir la présomption 
judiciaire. »

- aggravé, e adj. DR. Se dit d’une infraction commise avec des circonstances aggravantes : Vol 
aggravé.

- autosaisine n.f. DR. Fait, pour une juridiction ou une administration qui en a la capacité, de se saisir 
elle-même.

- charge n.f. n Charge de la preuve [dr.], règle de procédure qui, sauf disposition contraire, impose 
aux plaideurs, dans un procès, d’apporter la preuve des faits qu’ils avancent. (Au Québec et en 
Suisse, on dit plutôt fardeau de la preuve.)

- collaborateur, trice n. n Collaborateur de justice, personne ayant commis – ou sur le point de 
commettre – une infraction (relevant de la criminalité organisée, partic.), qui bénéficie, en  
collaborant avec l’autorité administrative ou judiciaire, d’une exemption ou d’une réduction de peine.

- consolidé, e adj. DR. Se dit d’un texte (loi ou décret) ou d’un code auquel ont été intégrées toutes 
les modifications et corrections qui lui ont été successivement apportées.

- légistique n.f. Ensemble des règles, principes et méthodes utiles à la conception et à la rédaction 
des textes législatifs et réglementaires, visant, du point de vue de la forme et du fond, à assurer 
la cohérence et l’efficacité de ceux-ci.

- perquisition n.f. (bas lat. perquisitio, onis). n Perquisition administrative, perquisition ordonnée 
par un préfet dans tous les lieux pour lesquels il existe de sérieuses raisons de penser qu’ils sont  
fréquentés par une personne menaçant la sécurité et l’ordre publics. (La langue juridique lui 
préfère le terme de visite.)

- présomption n.f. (lat. praesumptio, conjecture). n Présomption judiciaire, raisonnement par  
lequel le juge déduit, à partir d’un fait connu, la vraisemblance d’un fait difficile ou impossible 
à prouver, lorsque les indices sont graves, précis et concordants et dans les seuls cas où la loi 
autorise la preuve par tous moyens.

- territorialisation n.f. Fait de s’approprier un territoire d’un point de vue juridique et économique 
(propriété) et/ou symbolique (sentiment d’appartenance). ➞ La notion de territoire n’implique 
pas forcément des limites bien définies.

- territorialité n.f. Rapport individuel ou collectif à un territoire, un espace approprié 
par un groupe social. 

- visite n.f. DR. PÉN. Perquisition.

  Les avancées des sciences  

« On notera que le bioréacteur et la monoroue ne produisent pas  
de monoxyde d’azote. Ils ne participent donc pas aux masses de dioxyde 
d’azote relevées dans le gyre, cette sorte d’ample méthylation du vortex. »

- azote n.m. (du gr. zôê, vie). n Dioxyde d’azote, composé chimique (NO2) de couleur brun-rouge,  
toxique, se formant par la combinaison, dans l’atmosphère, du monoxyde d’azote et de  
l’oxygène. ➞ Le dioxyde d’azote est l’un des principaux polluants atmosphériques : il se  
transforme en acide nitrique, agent en partie responsable des pluies acides.

- bioréacteur n.m. Appareil permettant de cultiver des micro-organismes pour un usage  
économique (dans l’industrie agroalimentaire ou pharmaceutique) ou environnemental  
(dépollution, dégradation des déchets).
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- gyre n.m. (du gr. gûros, cercle). Gigantesque tourbillon océanique résultant de la convergence 
de plusieurs courants marins (SYN. vortex).

- homologie n.f. BIOL. Présence, chez deux ou plusieurs espèces distinctes, d’un caractère anato-
mique hérité d’un ancêtre commun, mais dont la forme et la fonction peuvent être différentes 
(bras des êtres humains, ailes des chauves-souris et nageoires pectorales des cétacés, par ex.).

- méthylation n.f. Ajout d’un groupe méthyle à une molécule. ➞ La méthylation de l’ADN est une 
modification épigénétique, réversible, de l’ADN.

- monoroue n.f. Engin de déplacement individuel électrique, aussi appelé monocycle ou gyroroue,  
constitué d’une roue stabilisée par un système gyroscopique, de deux marchepieds, d’un moteur 
 électrique et d’une batterie rechargeable.

- monoxyde n.m. n Monoxyde d’azote, gaz (NO) polluant atmosphérique, produit  
en partic. par la combustion des combustibles fossiles.

- phagosome n.m. HISTOL. Vésicule se formant dans une cellule phagocytaire après 
que celle-ci a pratiqué la phagocytose, et renfermant les éléments étrangers 
absorbés selon ce processus.

- virus n.m. (mot lat. « poison »). n  Virus géant (angl. giant virus), virus de grande taille, 
dont le génome est plus important et plus complexe que celui des 
autres virus. (On dit aussi girus.) Les virus géants sont aussi grands que les  
bactéries et ont une façon particulière de parasiter les cellules vivantes. 
Les pandoravirus atteignent 1 μm et renferment jusqu’à 2 500 gènes.

- vortex n.m. (mot lat.). OCÉANOL. Gyre.

  Les mutations, problématiques et avancées de la médecine  

« Le syndrome myéloprolifératif, accompagné de gasp, n’est plus de l’ordre  
de l’autotest ; il rend très incertain le recours à la médiation animale. »

- autotest n.m. Examen biologique réalisable et interprétable à domicile par un non-professionnel 
de santé.

- épigénétique n.f. Branche de la génétique qui étudie les variations dans l’activité des gènes 
induites par l’environnement. u adj. Relatif à l’épigénétique. ➞ Les modifications épigénétiques 
ne sont pas inscrites dans l’ADN et sont donc réversibles si l’environnement change. Elles sont 
cependant, dans certains cas, transmissibles à la descendance.

- gasp n.m. (mot angl.). Respiration anormalement lente (bradypnée) survenant au cours de  
l’agonie et caractéristique de l’arrêt cardiaque.

- ghréline n.f. Hormone stimulant l’appétit (orexigène), antagoniste de la leptine et régulatrice 
de la sécrétion d’hormone de croissance, produite par certaines cellules de l’estomac et du 
pancréas, ainsi que par l’hypothalamus et l’hypophyse.

- médiation n.f. (bas lat. mediatio). n Médiation animale, interaction à visée préventive ou théra- 
peutique d’un patient avec un animal spécialement éduqué à cet effet. ➞ Effectuée sous 
la responsabilité d’un professionnel qualifié, elle a pour but de maintenir ou d’améliorer l’état  
physique, cognitif et/ou psychologique du patient, ainsi que sa  socialisation et sa qualité de vie.

- myéloprolifératif, ive adj. n Syndrome myéloprolifératif, prolifération tumorale de la moelle osseuse 
à évolution lente, caractérisée par une production excessive d’une lignée de cellules myéloïdes 
matures ou incomplètement matures, et pouvant évoluer vers une leucémie aiguë.

 Le registre figuré  

« Va-t-on, grâce aux bienfaits de la pédagogie inversée, généraliser l’année  
de césure ? Le sujet est inflammable… »

- banque n.f. (de l’ital. banca, table de changeur). n Banque d’épreuves, ensemble d’épreuves 
communes au concours d’entrée de plusieurs établissements d’enseignement supérieur d’une 
même filière.
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- camouflage n.m. n (Imprimé) camouflage, vêtement, tissu, etc., aux 
motifs tachetés caractéristiques, génér. dans les teintes de vert kaki  
et de brun, inspirés du camouflage militaire : Une jupe (imprimé)  
camouflage.

- césure n.f. (lat. caesura, de caedere, couper). n Année de césure,  
période de un ou deux semestres pendant laquelle un étudiant peut  
suspendre un cursus obligatoire, notamm. pour acquérir une expérience 
professionnelle, suivre une formation différente ou mener à bien un projet  
plus personnel. ➞ Parenthèse visant à l’acquisition d’une expérience  
complémentaire, l’année de césure est à distinguer d’une année sabbatique.

- inflammable adj. (du lat. inflammare, allumer). Fig. Se dit d’un sujet d’actualité propre à déchaîner 
les passions ; brûlant : La crise migratoire est une question hautement inflammable.

- inversé, e adj. n Classe inversée, cours inversé, classe, cours basés sur un mode d’apprentissage 
selon lequel, contrairement à l’enseignement traditionnel, le cours est consacré à des exercices 
d’application en présence de l’enseignant alors que les notions ont été étudiées en amont par 
l’élève, à la maison (avec des manuels, des vidéos, des applications numériques, etc.).

- longueur n.f. n Longueur d’un cercle, mesure équivalente au périmètre P d’un cercle (ou  
circonférence), définie par le rayon r du cercle multiplié par deux fois le nombre π (P= r × 2π).

  Le registre courant, familier ou régional  

« Comme on s’aime ! On se boujoute en Normandie, doucine aux Antilles, poutoune 
dans le Midi, se fait péter la miaille à Lyon. On se donne un gâté à Bordeaux, un 
schmutz à Strasbourg. Tant d’affection ! De quoi tomber de l’armoire, mon biloute ! »

- biloute n.m. et adj. RÉGION. (NORD). Terme d’affection (pour désigner un petit garçon ou un homme, 
partic.) : Ça va, (mon) biloute ?

- Se boujouter v.pr. RÉGION. (NORMANDIE). Se dire bonjour en s’embrassant sur les joues.

- douciner v.t. ANTILLES. 1. Caresser doucement ; cajoler ; câliner. 2. Fig. Amadouer.

- gâté n.m. RÉGION. (SUD-OUEST). Câlin : Va faire un gâté à mamie.

- grigneux, euse adj. et n. Belgique. Fam. Qui est d’humeur revêche : Un vieux grigneux. u adj. Qui 
suscite la tristesse, l’ennui : Un temps grigneux.

- miaille n.f. (mot franco-provenç. « joue, mine, visage »). Région. (Lyonnais). n Se faire péter la 
miaille, s’embrasser bruyamment.

- perché, e adj. Fig., fam. Se dit d’une personne qui plane, qui n’a pas le sens des réalités, ou d’une 
personne excentrique et lunaire, cultivant une attitude de folie douce : Cette fille est complètement 
perchée.

- poutouner v.t. (de poutou). RÉGION. (MIDI). Donner une, des bises à ; embrasser.

- schmutz n.m. (mot alsacien). RÉGION. (ALSACE). Baiser ; bisou : Viens me faire un schmutz.  
(On rencontre aussi la graphie schmoutz.)

- tacle n.m. (de l’angl. to tackle, empoigner). Fig., fam. Attaque verbale fielleuse et  
parfois déloyale : Le ministre a reçu un tacle d’un de ses détracteurs.

- tomber v.i. (lat. pop. tumbare). n Tomber de l’armoire ou de 
sa chaise, fam., être stupéfait : Quand j’ai appris la nouvelle, 
j’en suis tombé de l’armoire.

- trou n.m. (lat. traucum). n Trou dans la raquette [fam.], faille, 
lacune, défaut dans un dispositif, un système (de sécurité,  
notamm.) : L’auteur de l’attentat a profité des trous dans 
la raquette.
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  Les mots de la francophonie par ordre alphabétique  

« Le jour de son mariage, Pierre nous a imposé un sacré quart d’heure académique. 
Il s’est présenté en gougounes, aguillé sur son vélo, sans rien à cadeauter ;  
nous l’avons renvoyé prendre son dix-heures. Sans partisanerie : voilà ce qui arrive 
quand, la veille, on a joyeusement brûlé sa culotte. »

académique adj. n Quart d’heure académique [BELGIQUE, SUISSE, AFRIQUE CENTRALE], période de quinze 
minutes qui précède le début effectif d’un cours ; par ext., retard toléré avant le début d’une 
réunion, d’un rendez-vous.

- aguiller v.t. (de l’anc. fr. aguillier, placer en haut). SUISSE. 1. Placer qqch dans un endroit élevé,  
souvent instable ou difficile d’accès. 2. Empiler des objets en équilibre instable : Aguiller des verres ;  
mettre en tas : Aguiller du bois.

- brûlage, s BRULAGE n.m. n Brûlage de culotte [BELGIQUE], enterrement de vie de jeune fille ou de vie 
de garçon.

- brûler, s BRULER v.t. (de l’anc. fr. usler, croisé avec l’anc. v. bruir, brûler). n Brûler sa culotte [BELGIQUE],  
enterrer sa vie de jeune fille ou sa vie de garçon, souvent en affrontant une série d’épreuves ludiques 
qui se termine par le brûlage d’une culotte (slip, caleçon, etc.) ou d’un pantalon.

- cadeauter v.t. AFRIQUE. Offrir en cadeau : Il m’a cadeauté ce livre. (On écrit aussi cadoter.)

- cadonner v.t. (de cadeau et donner). AFRIQUE DE L’OUEST ET CENTRALE. Offrir en cadeau. (On écrit parfois 
cadeauner.)

- culotte n.f. (de cul). AFRIQUE. Short pour homme.

- dix-heures n.m. inv. BELGIQUE. Petite collation que l’on prend au milieu de la matinée. (Le mot s’emploie  
aussi en Suisse, génér. au pluriel.) 

- facancier, ère n. MAROC. Péjor. Travailleur émigré en France et revenant en vacances au pays ;  
par ext., tout travailleur émigré revenant au Maroc (pour y passer ses vacances).

- gougoune n.f. QUÉBEC. Tong : Mettre ses gougounes pour aller à la plage.

- gouttiner v. impers. (de goutte). BELGIQUE. Pleuvoir légèrement ; bruiner : Rentre, il gouttine.

- montre n.f. Litt. n Salle de montre [QUÉBEC], lieu où sont exposés et mis en valeur les modèles des 
produits, des marchandises qu’un commerçant propose à la vente.

- partisanerie n.f. QUÉBEC. Attitude d’une personne qui témoigne d’un attachement exclusif à 
un parti politique et d’un point de vue partial en sa faveur ; esprit de parti : Un débat teinté de  
partisanerie.

- pet-de-sœur n.m. (pl. pet[s]-de-sœur). QUÉBEC. Pâtisserie dont la pâte, recouverte de cassonade, est 
roulée en cylindre, tranchée, puis cuite au four.

- sauteur, euse adj. u n.m. ACADIE, NOUVELLE-CALÉDONIE. Nom donné au strombe (coquillage), en raison 
de son mode de déplacement par bonds.

- triangle n.m. (lat. triangulum, de tres, trois, et angulus, angle). SUISSE. Appareil en pointe placé à 
l’avant d’un tracteur ou d’un camion pour déblayer la neige ; véhicule ainsi équipé : Passer  
le triangle sur une route.

CONCOURS 2017 AUTOUR DU CHOIX DES NOUVEAUX MOTS 
Le grand gagnant du concours 2017 est le mot « écocité ». 

écocité n.f. Ville aménagée et gérée selon les principes du développement durable,  
notamm. dans les domaines des transports (circulation douce), de l’énergie (énergies  
renouvelables), de la production agricole (agriculture urbaine, circuits courts) et de l’inté-
gration des espaces verts. (On dit aussi ville durable.)

-
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UN MILLÉSIME 2019 AU CŒUR DES RÉGIONS

À vous de jouer !
Saurez-vous associer chaque mot tendre à sa région ?  

se boujouter  • 

un gâté  • 

se faire péter la miaille  • 

poutouner  • 

schmutz  • 

Saurez-vous relier chaque mot à son thème ?

bagatelle  •
homologie  •
ghréline  •
zythologie  •
gougoune  •

• pâtisserie

• production et dégustation de breuvage à titre alcoolique

• évolution des espèces

• métabolisme

• tenue estivale

Le Petit Larousse illustré s’enrichit cette année d’un florilège de mots disparus qui 
pourraient un jour être de nouveau utilisés, qui sait ?

 « Cette langue est vivace, drôle, caustique ; elle est utile ;  
enfin elle est étonnamment productive. »

« C'est un vaste éloge de la conjugaison du premier groupe. On retrouve cette productivité  
du premier groupe dans la francophonie : les verbes du premier groupe de Pierre Larousse 
sont les proches cousins du réciproquer belge (retourner un compliment), de l’agender suisse  

(noter dans un agenda), du cadeauter africain (qui vient de rentrer au Petit Larousse illustré). »

 « Le français est riche, dynamique, faisons-lui confiance :  
c’est ce que faisait Pierre Larousse. »

Bernard CERQUIGLINI

Un recueil de mots rares concocté  
par Bernard Cerquiglini



1818

Dès son Nouveau Dictionnaire de la langue française (1856), Pierre 
Larousse, avec une acuité remarquable, avait décrit l’essentiel d’une 
langue française en plein essor  : les neuf dixièmes des mots qu’il  
y relève se retrouvent dans cette édition 2019 du Petit Larousse illustré, 
son lointain descendant. Quant aux autres, ils sont dignes d’intérêt, 
dessinant une France du xixe siècle, révélant une langue vigoureuse, 
nous offrant des vocables qui ne demandent qu’à revivre1. 

La vie aux champs
Né à Toucy, dans l’Yonne, en 1817, ce Bourguignon est resté attaché à 
sa campagne, à ses métiers, à ses fruits :

AOÛTERON (outeron) n.m. Journalier loué pour tout le temps de la moisson.

BROUÉE n.f. Pluie subite et de courte durée.

CUISSE-MADAME n.f. Sorte de poire longue et fondante. Pl. des cuisses-
madame.

EMBOUER v.tr. Salir de boue.

FRANC-RÉAL n.m. Sorte de poire. Pl. des francs-réals.

MARTIN-SEC n.m. Poire d’automne. Pl. des martins-secs.

MOUILLE-BOUCHE n.f. Espèce de poire fondante. Pl. des mouille-bouche.

MUSCADELLE n.f. Sorte de poire un peu musquée.

ROUSSELET n.m. Sorte de poire d’été qui a la peau rougeâtre.

SAINT-GERMAIN n.m. Poire fondante et très-sucrée.

TOURNEBRIDE n.m. Petit cabaret de campagne  : nous déjeunâmes à un  
tournebride.

À table !
On se doute que la gastronomie fut toujours pour lui une affaire 
sérieuse ; son vocabulaire en garde des traces :

FESTINER v.tr. Régaler. V.int. Faire festin, se réjouir.

GARGOTAGE n.m. Repas malpropre ; mets mal apprêté.

GASTROLÂTRE n.m. Gourmand, celui qui fait un dieu de son ventre.

GRIGNON n.m. Morceau de pain du côté le plus cuit.

Soigner et mesurer
Homme de progrès, Larousse met sa foi dans la médecine et dans la 
science, telles qu’on les pratiquait alors :

BALNÉATION n.f. Action de prendre un bain.

ENCHIFRÈNEMENT n.m. Embarras dans le nez.

FIÉVROTTE n.f. Fièvre légère.

NERVAL adj. Baume nerval, propre à fortifier les nerfs.

UDOMÈTRE n.m. Instrument qui sert à indiquer la quantité de pluie qui 
tombe.

La comédie humaine
Pierre Larousse observe avec une même perspicacité la vie sociale  
de son temps, dont il se plaît à croquer les caractères pittoresques :

BRETAILLEUR n.m. Qui est toujours prêt à tirer l’épée.

CLAQUEDENT n.m. Gueux, misérable.

COGNE-FÉTU n.m. Qui s’agite, qui se donne beaucoup de mal pour ne rien 
faire. Pl. des cogne-fétu.

CROQUE-NOTE n.m. Mauvais musicien. Fam. Pl. des croque-notes.

DAMERET n.m. Homme qui fait le beau auprès des dames.

LAMOURETTE. Baiser Lamourette, allusion à une réconciliation, une alliance 
sans durée.

MUGUETER v.int. Faire le galant auprès des dames. – Prend deux t devant 
une syllabe muette.

PATTE-PELU, E n. Qui va adroitement à ses fins, sous des apparences de 
douceur et d’honnêteté. Pl. des patte-pelus, es.

PINCE-MAILLE n.m. Homme qui fait paraître son avarice jusque dans les 
plus petites choses. Pl. des pince-maille.

On les découvre, on les savoure ; on les adopte ?

1 Les Mots disparus de Pierre Larousse, éditions Larousse, 2017.

Mots d’hier  
et de demain ?
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AOÛTERON (outeron) n.m. Journalier loué pour tout le temps de la moisson.

BROUÉE n.f. Pluie subite et de courte durée.

CUISSE-MADAME n.f. Sorte de poire longue et fondante. Pl. des cuisses-
madame.

EMBOUER v.tr. Salir de boue.

FRANC-RÉAL n.m. Sorte de poire. Pl. des francs-réals.

MARTIN-SEC n.m. Poire d’automne. Pl. des martins-secs.

MOUILLE-BOUCHE n.f. Espèce de poire fondante. Pl. des mouille-bouche.

MUSCADELLE n.f. Sorte de poire un peu musquée.

ROUSSELET n.m. Sorte de poire d’été qui a la peau rougeâtre.

SAINT-GERMAIN n.m. Poire fondante et très-sucrée.

TOURNEBRIDE n.m. Petit cabaret de campagne  : nous déjeunâmes à un  
tournebride.

À table !
On se doute que la gastronomie fut toujours pour lui une affaire 
sérieuse ; son vocabulaire en garde des traces :

FESTINER v.tr. Régaler. V.int. Faire festin, se réjouir.

GARGOTAGE n.m. Repas malpropre ; mets mal apprêté.

GASTROLÂTRE n.m. Gourmand, celui qui fait un dieu de son ventre.

GRIGNON n.m. Morceau de pain du côté le plus cuit.

Soigner et mesurer
Homme de progrès, Larousse met sa foi dans la médecine et dans la 
science, telles qu’on les pratiquait alors :

BALNÉATION n.f. Action de prendre un bain.

ENCHIFRÈNEMENT n.m. Embarras dans le nez.

FIÉVROTTE n.f. Fièvre légère.

NERVAL adj. Baume nerval, propre à fortifier les nerfs.

UDOMÈTRE n.m. Instrument qui sert à indiquer la quantité de pluie qui 
tombe.

La comédie humaine
Pierre Larousse observe avec une même perspicacité la vie sociale  
de son temps, dont il se plaît à croquer les caractères pittoresques :

BRETAILLEUR n.m. Qui est toujours prêt à tirer l’épée.

CLAQUEDENT n.m. Gueux, misérable.

COGNE-FÉTU n.m. Qui s’agite, qui se donne beaucoup de mal pour ne rien 
faire. Pl. des cogne-fétu.

CROQUE-NOTE n.m. Mauvais musicien. Fam. Pl. des croque-notes.

DAMERET n.m. Homme qui fait le beau auprès des dames.

LAMOURETTE. Baiser Lamourette, allusion à une réconciliation, une alliance 
sans durée.

MUGUETER v.int. Faire le galant auprès des dames. – Prend deux t devant 
une syllabe muette.

PATTE-PELU, E n. Qui va adroitement à ses fins, sous des apparences de 
douceur et d’honnêteté. Pl. des patte-pelus, es.

PINCE-MAILLE n.m. Homme qui fait paraître son avarice jusque dans les 
plus petites choses. Pl. des pince-maille.

On les découvre, on les savoure ; on les adopte ?

1 Les Mots disparus de Pierre Larousse, éditions Larousse, 2017.

Mots d’hier  
et de demain ?
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Dès son Nouveau Dictionnaire de la langue française (1856), Pierre 
Larousse, avec une acuité remarquable, avait décrit l’essentiel d’une 
langue française en plein essor  : les neuf dixièmes des mots qu’il  
y relève se retrouvent dans cette édition 2019 du Petit Larousse illustré, 
son lointain descendant. Quant aux autres, ils sont dignes d’intérêt, 
dessinant une France du xixe siècle, révélant une langue vigoureuse, 
nous offrant des vocables qui ne demandent qu’à revivre1. 

La vie aux champs
Né à Toucy, dans l’Yonne, en 1817, ce Bourguignon est resté attaché à 
sa campagne, à ses métiers, à ses fruits :

AOÛTERON (outeron) n.m. Journalier loué pour tout le temps de la moisson.

BROUÉE n.f. Pluie subite et de courte durée.

CUISSE-MADAME n.f. Sorte de poire longue et fondante. Pl. des cuisses-
madame.

EMBOUER v.tr. Salir de boue.

FRANC-RÉAL n.m. Sorte de poire. Pl. des francs-réals.

MARTIN-SEC n.m. Poire d’automne. Pl. des martins-secs.

MOUILLE-BOUCHE n.f. Espèce de poire fondante. Pl. des mouille-bouche.

MUSCADELLE n.f. Sorte de poire un peu musquée.

ROUSSELET n.m. Sorte de poire d’été qui a la peau rougeâtre.

SAINT-GERMAIN n.m. Poire fondante et très-sucrée.

TOURNEBRIDE n.m. Petit cabaret de campagne  : nous déjeunâmes à un  
tournebride.

À table !
On se doute que la gastronomie fut toujours pour lui une affaire 
sérieuse ; son vocabulaire en garde des traces :

FESTINER v.tr. Régaler. V.int. Faire festin, se réjouir.

GARGOTAGE n.m. Repas malpropre ; mets mal apprêté.

GASTROLÂTRE n.m. Gourmand, celui qui fait un dieu de son ventre.

GRIGNON n.m. Morceau de pain du côté le plus cuit.

Soigner et mesurer
Homme de progrès, Larousse met sa foi dans la médecine et dans la 
science, telles qu’on les pratiquait alors :

BALNÉATION n.f. Action de prendre un bain.

ENCHIFRÈNEMENT n.m. Embarras dans le nez.

FIÉVROTTE n.f. Fièvre légère.

NERVAL adj. Baume nerval, propre à fortifier les nerfs.

UDOMÈTRE n.m. Instrument qui sert à indiquer la quantité de pluie qui 
tombe.

La comédie humaine
Pierre Larousse observe avec une même perspicacité la vie sociale  
de son temps, dont il se plaît à croquer les caractères pittoresques :

BRETAILLEUR n.m. Qui est toujours prêt à tirer l’épée.

CLAQUEDENT n.m. Gueux, misérable.

COGNE-FÉTU n.m. Qui s’agite, qui se donne beaucoup de mal pour ne rien 
faire. Pl. des cogne-fétu.

CROQUE-NOTE n.m. Mauvais musicien. Fam. Pl. des croque-notes.

DAMERET n.m. Homme qui fait le beau auprès des dames.

LAMOURETTE. Baiser Lamourette, allusion à une réconciliation, une alliance 
sans durée.

MUGUETER v.int. Faire le galant auprès des dames. – Prend deux t devant 
une syllabe muette.

PATTE-PELU, E n. Qui va adroitement à ses fins, sous des apparences de 
douceur et d’honnêteté. Pl. des patte-pelus, es.

PINCE-MAILLE n.m. Homme qui fait paraître son avarice jusque dans les 
plus petites choses. Pl. des pince-maille.

On les découvre, on les savoure ; on les adopte ?

1 Les Mots disparus de Pierre Larousse, éditions Larousse, 2017.
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Dès son Nouveau Dictionnaire de la langue française (1856), Pierre 
Larousse, avec une acuité remarquable, avait décrit l’essentiel d’une 
langue française en plein essor  : les neuf dixièmes des mots qu’il  
y relève se retrouvent dans cette édition 2019 du Petit Larousse illustré, 
son lointain descendant. Quant aux autres, ils sont dignes d’intérêt, 
dessinant une France du xixe siècle, révélant une langue vigoureuse, 
nous offrant des vocables qui ne demandent qu’à revivre1. 

La vie aux champs
Né à Toucy, dans l’Yonne, en 1817, ce Bourguignon est resté attaché à 
sa campagne, à ses métiers, à ses fruits :

AOÛTERON (outeron) n.m. Journalier loué pour tout le temps de la moisson.

BROUÉE n.f. Pluie subite et de courte durée.

CUISSE-MADAME n.f. Sorte de poire longue et fondante. Pl. des cuisses-
madame.

EMBOUER v.tr. Salir de boue.

FRANC-RÉAL n.m. Sorte de poire. Pl. des francs-réals.

MARTIN-SEC n.m. Poire d’automne. Pl. des martins-secs.

MOUILLE-BOUCHE n.f. Espèce de poire fondante. Pl. des mouille-bouche.

MUSCADELLE n.f. Sorte de poire un peu musquée.

ROUSSELET n.m. Sorte de poire d’été qui a la peau rougeâtre.

SAINT-GERMAIN n.m. Poire fondante et très-sucrée.

TOURNEBRIDE n.m. Petit cabaret de campagne  : nous déjeunâmes à un  
tournebride.

À table !
On se doute que la gastronomie fut toujours pour lui une affaire 
sérieuse ; son vocabulaire en garde des traces :

FESTINER v.tr. Régaler. V.int. Faire festin, se réjouir.

GARGOTAGE n.m. Repas malpropre ; mets mal apprêté.

GASTROLÂTRE n.m. Gourmand, celui qui fait un dieu de son ventre.

GRIGNON n.m. Morceau de pain du côté le plus cuit.

Soigner et mesurer
Homme de progrès, Larousse met sa foi dans la médecine et dans la 
science, telles qu’on les pratiquait alors :

BALNÉATION n.f. Action de prendre un bain.

ENCHIFRÈNEMENT n.m. Embarras dans le nez.

FIÉVROTTE n.f. Fièvre légère.

NERVAL adj. Baume nerval, propre à fortifier les nerfs.

UDOMÈTRE n.m. Instrument qui sert à indiquer la quantité de pluie qui 
tombe.

La comédie humaine
Pierre Larousse observe avec une même perspicacité la vie sociale  
de son temps, dont il se plaît à croquer les caractères pittoresques :

BRETAILLEUR n.m. Qui est toujours prêt à tirer l’épée.

CLAQUEDENT n.m. Gueux, misérable.

COGNE-FÉTU n.m. Qui s’agite, qui se donne beaucoup de mal pour ne rien 
faire. Pl. des cogne-fétu.

CROQUE-NOTE n.m. Mauvais musicien. Fam. Pl. des croque-notes.

DAMERET n.m. Homme qui fait le beau auprès des dames.

LAMOURETTE. Baiser Lamourette, allusion à une réconciliation, une alliance 
sans durée.

MUGUETER v.int. Faire le galant auprès des dames. – Prend deux t devant 
une syllabe muette.

PATTE-PELU, E n. Qui va adroitement à ses fins, sous des apparences de 
douceur et d’honnêteté. Pl. des patte-pelus, es.

PINCE-MAILLE n.m. Homme qui fait paraître son avarice jusque dans les 
plus petites choses. Pl. des pince-maille.

On les découvre, on les savoure ; on les adopte ?

1 Les Mots disparus de Pierre Larousse, éditions Larousse, 2017.
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La verve populaire
Pierre Larousse ne manquait pas d’humour, ni de tendresse pour le 
peuple, ni de bienveillance pour son alerte parlure. Le persiflage popu-
laire le mettait en joie :

ACAGNARDER v.tr. Rendre fainéant. S’ACAGNARDER v.pr. S’habituer à une 
vie oisive.

AVOCASSER v.int. Exercer obscurément la profession d’avocat.

CACADE n.f. Entreprise folle suivie d’échec.

CHAMAILLIS n.m. Mêlée, rixe ; dispute bruyante.

LANTERNERIE n.f. Fadaise, discours frivole.

LOURDERIE n.f. Faute grossière contre le bon sens, la bienséance.

PHÉBUS (buce) n.m. Style obscur et ampoulé : donner dans le phébus.

TATILLONNER v.int. Entrer mal à propos, inutilement, dans toutes sortes  
de petits détails. Fam.

VENETTE n.f. Peur, alarme. Fam.

VENEZ-Y-VOIR n.m. Chose insignifiante, de peu de valeur  : voilà un beau 
venez-y-voir.

Une langue vivace
De façon générale, notre lexicographe, confiant dans la vitalité et la 
robustesse du français, en examinait sans prévention la créativité. On voit 
l’attention qu’il porte aux procédures de dérivation. La première conju-
gaison forme aisément des verbes (arrhes → arrher ; badaud → badauder ; 
fourbe → fourber) ; les préfixes (en- : envoisiné ; in- : indévot), les suffixes (-ure :  
effaçure ; -erie : jaserie) créent des adjectifs et des noms :

ARRHER v.tr. Donner des arrhes.

BADAUDER v.int. Faire le badaud ; perdre le temps.

EFFAÇURE n.f. Rature.

ENVOISINÉ, E adj. Qui a des voisins.

FOURBER v.tr. Tromper.

INCIDENTER v.int. Faire naître des incidents  ; élever de mauvaises  
difficultés.

INDÉVOT, E adj. Qui n’a point de dévotion.

JASERIE n.f. Babil, caquet. Fam.

MÉSARRIVER v.imp. Arriver quelque chose de fâcheux  : vous êtes trop 
imprudent, il vous en mésarrivera.

NIGAUDER v.int. Faire des actions de nigaud, s’amuser à des riens.

POINTILLERIE n.f. Contestation sur des bagatelles. Fam.

QUITTANCER v.tr. Donner quittance de : quittancer un mémoire.

RICANERIE n.f. Rire moqueur.

Des mots d’hier pour aujourd’hui ?
Cette langue du xixe siècle, saisie par Larousse dans sa vigueur, n’est 
pas sans évoquer les actuelles inventions francophones (pensons à 
l’agender suisse, au réciproquer belge, au siester des Afriques de l’Ouest 
et du Centre, à la primature sénégalaise, à la voyagerie québécoise). On 
est tenté d’enrichir ainsi le français de référence, en l’ôtant du carcan 
puriste : tout mot qui se conforme aux règles du français est bienvenu. 
Au passage, pourquoi ne pas s’emparer de quelques mots anciens 
(verbes ou locutions) qui n’ont guère d’équivalents dans notre usage ?

BOULEVUE (À LA, À) loc. adv. Précipitamment, avec peu d’attention.

BOURSILLER v.int. Contribuer pour une dépense commune. Fam.

BRANDILLER v.tr. Mouvoir deçà et delà : brandiller les jambes.

BREDI-BREDA loc. adv. Trop vite : raconter une chose bredi-breda.

COLLUDER v.int. Être d’intelligence avec une personne pour en tromper 
une autre.

DÉSINVITER v.tr. Revenir sur une invitation faite.

QUEUSSI-QUEUMI loc. adv. De même, pareillement.

Des mots charmants, endormis sur les feuillets d’un dictionnaire, 
s’éveillent pour égayer nos propos, compléter notre lexique. Pierre 
Larousse, dont l’amour du progrès respectait les bonnes traditions, 
eût sans doute apprécié une telle « rétro-néologie » ! 

Bernard CERQUIGLINI
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Dès son Nouveau Dictionnaire de la langue française (1856), Pierre 
Larousse, avec une acuité remarquable, avait décrit l’essentiel d’une 
langue française en plein essor  : les neuf dixièmes des mots qu’il  
y relève se retrouvent dans cette édition 2019 du Petit Larousse illustré, 
son lointain descendant. Quant aux autres, ils sont dignes d’intérêt, 
dessinant une France du xixe siècle, révélant une langue vigoureuse, 
nous offrant des vocables qui ne demandent qu’à revivre1. 

La vie aux champs
Né à Toucy, dans l’Yonne, en 1817, ce Bourguignon est resté attaché à 
sa campagne, à ses métiers, à ses fruits :

AOÛTERON (outeron) n.m. Journalier loué pour tout le temps de la moisson.

BROUÉE n.f. Pluie subite et de courte durée.

CUISSE-MADAME n.f. Sorte de poire longue et fondante. Pl. des cuisses-
madame.

EMBOUER v.tr. Salir de boue.

FRANC-RÉAL n.m. Sorte de poire. Pl. des francs-réals.

MARTIN-SEC n.m. Poire d’automne. Pl. des martins-secs.

MOUILLE-BOUCHE n.f. Espèce de poire fondante. Pl. des mouille-bouche.

MUSCADELLE n.f. Sorte de poire un peu musquée.

ROUSSELET n.m. Sorte de poire d’été qui a la peau rougeâtre.

SAINT-GERMAIN n.m. Poire fondante et très-sucrée.

TOURNEBRIDE n.m. Petit cabaret de campagne  : nous déjeunâmes à un  
tournebride.

À table !
On se doute que la gastronomie fut toujours pour lui une affaire 
sérieuse ; son vocabulaire en garde des traces :

FESTINER v.tr. Régaler. V.int. Faire festin, se réjouir.

GARGOTAGE n.m. Repas malpropre ; mets mal apprêté.

GASTROLÂTRE n.m. Gourmand, celui qui fait un dieu de son ventre.

GRIGNON n.m. Morceau de pain du côté le plus cuit.

Soigner et mesurer
Homme de progrès, Larousse met sa foi dans la médecine et dans la 
science, telles qu’on les pratiquait alors :

BALNÉATION n.f. Action de prendre un bain.

ENCHIFRÈNEMENT n.m. Embarras dans le nez.

FIÉVROTTE n.f. Fièvre légère.

NERVAL adj. Baume nerval, propre à fortifier les nerfs.

UDOMÈTRE n.m. Instrument qui sert à indiquer la quantité de pluie qui 
tombe.

La comédie humaine
Pierre Larousse observe avec une même perspicacité la vie sociale  
de son temps, dont il se plaît à croquer les caractères pittoresques :

BRETAILLEUR n.m. Qui est toujours prêt à tirer l’épée.

CLAQUEDENT n.m. Gueux, misérable.

COGNE-FÉTU n.m. Qui s’agite, qui se donne beaucoup de mal pour ne rien 
faire. Pl. des cogne-fétu.

CROQUE-NOTE n.m. Mauvais musicien. Fam. Pl. des croque-notes.

DAMERET n.m. Homme qui fait le beau auprès des dames.

LAMOURETTE. Baiser Lamourette, allusion à une réconciliation, une alliance 
sans durée.

MUGUETER v.int. Faire le galant auprès des dames. – Prend deux t devant 
une syllabe muette.

PATTE-PELU, E n. Qui va adroitement à ses fins, sous des apparences de 
douceur et d’honnêteté. Pl. des patte-pelus, es.

PINCE-MAILLE n.m. Homme qui fait paraître son avarice jusque dans les 
plus petites choses. Pl. des pince-maille.

On les découvre, on les savoure ; on les adopte ?

1 Les Mots disparus de Pierre Larousse, éditions Larousse, 2017.

Mots d’hier  
et de demain ?
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La verve populaire
Pierre Larousse ne manquait pas d’humour, ni de tendresse pour le 
peuple, ni de bienveillance pour son alerte parlure. Le persiflage popu-
laire le mettait en joie :

ACAGNARDER v.tr. Rendre fainéant. S’ACAGNARDER v.pr. S’habituer à une 
vie oisive.

AVOCASSER v.int. Exercer obscurément la profession d’avocat.

CACADE n.f. Entreprise folle suivie d’échec.

CHAMAILLIS n.m. Mêlée, rixe ; dispute bruyante.

LANTERNERIE n.f. Fadaise, discours frivole.

LOURDERIE n.f. Faute grossière contre le bon sens, la bienséance.

PHÉBUS (buce) n.m. Style obscur et ampoulé : donner dans le phébus.

TATILLONNER v.int. Entrer mal à propos, inutilement, dans toutes sortes  
de petits détails. Fam.

VENETTE n.f. Peur, alarme. Fam.

VENEZ-Y-VOIR n.m. Chose insignifiante, de peu de valeur  : voilà un beau 
venez-y-voir.

Une langue vivace
De façon générale, notre lexicographe, confiant dans la vitalité et la 
robustesse du français, en examinait sans prévention la créativité. On voit 
l’attention qu’il porte aux procédures de dérivation. La première conju-
gaison forme aisément des verbes (arrhes → arrher ; badaud → badauder ; 
fourbe → fourber) ; les préfixes (en- : envoisiné ; in- : indévot), les suffixes (-ure :  
effaçure ; -erie : jaserie) créent des adjectifs et des noms :

ARRHER v.tr. Donner des arrhes.

BADAUDER v.int. Faire le badaud ; perdre le temps.

EFFAÇURE n.f. Rature.

ENVOISINÉ, E adj. Qui a des voisins.

FOURBER v.tr. Tromper.

INCIDENTER v.int. Faire naître des incidents  ; élever de mauvaises  
difficultés.

INDÉVOT, E adj. Qui n’a point de dévotion.

JASERIE n.f. Babil, caquet. Fam.

MÉSARRIVER v.imp. Arriver quelque chose de fâcheux  : vous êtes trop 
imprudent, il vous en mésarrivera.

NIGAUDER v.int. Faire des actions de nigaud, s’amuser à des riens.

POINTILLERIE n.f. Contestation sur des bagatelles. Fam.

QUITTANCER v.tr. Donner quittance de : quittancer un mémoire.

RICANERIE n.f. Rire moqueur.

Des mots d’hier pour aujourd’hui ?
Cette langue du xixe siècle, saisie par Larousse dans sa vigueur, n’est 
pas sans évoquer les actuelles inventions francophones (pensons à 
l’agender suisse, au réciproquer belge, au siester des Afriques de l’Ouest 
et du Centre, à la primature sénégalaise, à la voyagerie québécoise). On 
est tenté d’enrichir ainsi le français de référence, en l’ôtant du carcan 
puriste : tout mot qui se conforme aux règles du français est bienvenu. 
Au passage, pourquoi ne pas s’emparer de quelques mots anciens 
(verbes ou locutions) qui n’ont guère d’équivalents dans notre usage ?

BOULEVUE (À LA, À) loc. adv. Précipitamment, avec peu d’attention.

BOURSILLER v.int. Contribuer pour une dépense commune. Fam.

BRANDILLER v.tr. Mouvoir deçà et delà : brandiller les jambes.

BREDI-BREDA loc. adv. Trop vite : raconter une chose bredi-breda.

COLLUDER v.int. Être d’intelligence avec une personne pour en tromper 
une autre.

DÉSINVITER v.tr. Revenir sur une invitation faite.

QUEUSSI-QUEUMI loc. adv. De même, pareillement.

Des mots charmants, endormis sur les feuillets d’un dictionnaire, 
s’éveillent pour égayer nos propos, compléter notre lexique. Pierre 
Larousse, dont l’amour du progrès respectait les bonnes traditions, 
eût sans doute apprécié une telle « rétro-néologie » ! 

Bernard CERQUIGLINI
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Dès son Nouveau Dictionnaire de la langue française (1856), Pierre 
Larousse, avec une acuité remarquable, avait décrit l’essentiel d’une 
langue française en plein essor  : les neuf dixièmes des mots qu’il  
y relève se retrouvent dans cette édition 2019 du Petit Larousse illustré, 
son lointain descendant. Quant aux autres, ils sont dignes d’intérêt, 
dessinant une France du xixe siècle, révélant une langue vigoureuse, 
nous offrant des vocables qui ne demandent qu’à revivre1. 

La vie aux champs
Né à Toucy, dans l’Yonne, en 1817, ce Bourguignon est resté attaché à 
sa campagne, à ses métiers, à ses fruits :

AOÛTERON (outeron) n.m. Journalier loué pour tout le temps de la moisson.

BROUÉE n.f. Pluie subite et de courte durée.

CUISSE-MADAME n.f. Sorte de poire longue et fondante. Pl. des cuisses-
madame.

EMBOUER v.tr. Salir de boue.

FRANC-RÉAL n.m. Sorte de poire. Pl. des francs-réals.

MARTIN-SEC n.m. Poire d’automne. Pl. des martins-secs.

MOUILLE-BOUCHE n.f. Espèce de poire fondante. Pl. des mouille-bouche.

MUSCADELLE n.f. Sorte de poire un peu musquée.

ROUSSELET n.m. Sorte de poire d’été qui a la peau rougeâtre.

SAINT-GERMAIN n.m. Poire fondante et très-sucrée.

TOURNEBRIDE n.m. Petit cabaret de campagne  : nous déjeunâmes à un  
tournebride.

À table !
On se doute que la gastronomie fut toujours pour lui une affaire 
sérieuse ; son vocabulaire en garde des traces :

FESTINER v.tr. Régaler. V.int. Faire festin, se réjouir.

GARGOTAGE n.m. Repas malpropre ; mets mal apprêté.

GASTROLÂTRE n.m. Gourmand, celui qui fait un dieu de son ventre.

GRIGNON n.m. Morceau de pain du côté le plus cuit.

Soigner et mesurer
Homme de progrès, Larousse met sa foi dans la médecine et dans la 
science, telles qu’on les pratiquait alors :

BALNÉATION n.f. Action de prendre un bain.

ENCHIFRÈNEMENT n.m. Embarras dans le nez.

FIÉVROTTE n.f. Fièvre légère.

NERVAL adj. Baume nerval, propre à fortifier les nerfs.

UDOMÈTRE n.m. Instrument qui sert à indiquer la quantité de pluie qui 
tombe.

La comédie humaine
Pierre Larousse observe avec une même perspicacité la vie sociale  
de son temps, dont il se plaît à croquer les caractères pittoresques :

BRETAILLEUR n.m. Qui est toujours prêt à tirer l’épée.

CLAQUEDENT n.m. Gueux, misérable.

COGNE-FÉTU n.m. Qui s’agite, qui se donne beaucoup de mal pour ne rien 
faire. Pl. des cogne-fétu.

CROQUE-NOTE n.m. Mauvais musicien. Fam. Pl. des croque-notes.

DAMERET n.m. Homme qui fait le beau auprès des dames.

LAMOURETTE. Baiser Lamourette, allusion à une réconciliation, une alliance 
sans durée.

MUGUETER v.int. Faire le galant auprès des dames. – Prend deux t devant 
une syllabe muette.

PATTE-PELU, E n. Qui va adroitement à ses fins, sous des apparences de 
douceur et d’honnêteté. Pl. des patte-pelus, es.

PINCE-MAILLE n.m. Homme qui fait paraître son avarice jusque dans les 
plus petites choses. Pl. des pince-maille.

On les découvre, on les savoure ; on les adopte ?

1 Les Mots disparus de Pierre Larousse, éditions Larousse, 2017.

Mots d’hier  
et de demain ?
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UNE ÉDITION 100 % NUMÉRIQUE,
AVEC DEUX DICTIONNAIRES EN UN

Le Petit Larousse illustré  
2019 offre à ses lecteurs 
la possibilité de béné- 
ficier d´une information  
complémentaire multi-
média grâce à un accès 
privilégié au Dictionnaire 
Internet Larousse 2019.

Une carte d’activation apposée 
sur la couverture du Petit Larousse illustré 

donne accès au Dictionnaire Internet  
Larousse 2019.

 Avec des milliers de quiz  
de culture générale et d’orthographe  

pour tester ses connaissances à tout moment !
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Un conjugateur ultrapratique
✔  9 600 verbes conjugués à tous 

les temps et tous les modes.

✔  La possibilité de sélectionner  
la voix passive ou active.

✔  Tous les verbes pronominaux.

✔  Une recherche facilitée à partir 
des formes conjuguées.

✓✓  9 600 verbes conjugués  
à tous les temps et tous les modes.

✓✓  La possibilité de sélectionner  
la voie passive ou active.

✓✓ Tous les verbes pronominaux.

✓✓  Une recherche facilitée à partir  
des formes conjuguées.

Un dictionnaire de français très complet

Des milliers de médiasUn conjugateur

➜ Pour accéder à ces contenus, rien de plus simple :
 1. Rendez-vous sur : http://www.webdictionnaire.fr
 2. Saisissez la clé d’activation : 15ER74873EDA

Cette clé d’activation est personnelle et ne peut être communiquée à des tiers (que ce soit à titre gratuit ou 
payant). Elle offre un accès privilégié au dictionnaire Internet LaRoUSSE 2016 jusqu’au 01/01/2018.

Configuration requise  : navigateur Internet Explorer (8 ou supérieur), Firefox, Safari, Google Chrome, résolution 1024*768  
ou supérieure, module Flash.

Réalisés avec le concours d’enseignants, ces dossiers très complets (sur les deux guerres 
mondiales, l’art, la démocratie, la citoyenneté, le climat…) sont conformes au programme 
scolaire des collégiens et lycéens.

Des photographies et illustrations, cartes historiques et géopolitiques, animations  
pédagogiques 2D, documents sonores accompagnent chaque article et dossier.

ExcEPtionnEl !

Des vidéos provenant  
des archives de l’INA sur  
les grands événements  

qui ont marqué le xxe siècle.

Les contenus accessibles sur http://webdictionnaire.fr sont protégés par le droit de la propriété intellectuelle. Leur consultation est limitée à un 
usage personnel et soumise au respect des conditions générales d’utilisation figurant sur ce site.

La clé d’activation fournie avec cet ouvrage permet de consulter des séquences audiovisuelles issues du fonds d’archives de l’Ina. Les mentions 
légales et copyrights relatifs à ces séquences sont indiqués lors de la diffusion des séquences. Tous droits des séquences enregistrées sont réservés. 
La duplication et la copie totale ou partielle des séquences sont interdites.Crédits photos : Fotolia.com ; archives Larousse.

 1
94

4 
©

 In
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80 000 mots de la langue française expliqués  
en détail et illustrés d’exemples. Pour chaque 
terme, de nombreuses expressions et locutions.

✓✓ 80 000 mots et 135 000 définitions. 

✓✓ 34 000 expressions.

✓✓ La sonorisation de tous les mots difficiles.

✓✓ Des mises à jour régulières.

✓✓  Un hypertexte total pour passer  
d’un mot à un autre en un clic.

                                         Accédez au dictionnaire Internet     lAroUsse 2016

✓✓ Histoire

✓✓ écologie

✓✓ Géographie et économie

✓✓ Vie politique et éducation civique

✓✓ Sciences et techniques

✓✓ Littérature et philosophie

✓✓ Histoire des arts

✓✓ Sciences de la vie

Des articles passionnants, abondamment illustrés et 
animés, couvrent toutes les grandes thématiques qui 
sont essentielles pour la culture générale :

Des dossiers encyclopédiques richement illustrés

Un dictionnaire de français très complet sur Internet
80 000 mots de la langue française expliqués  
en détail et illustrés d´exemples.

Pour chaque terme, de nombreuses  
expressions et locutions.

✔  80 000 mots et 135 000 définitions.
✔  34 000 expressions.

✔  La sonorisation de tous les mots difficiles.
✔  Des mises à jour régulières.
✔  Un hypertexte total pour passer d΄un mot à un autre en un clic.

✓✓  9 600 verbes conjugués  
à tous les temps et tous les modes.

✓✓  La possibilité de sélectionner  
la voie passive ou active.

✓✓ Tous les verbes pronominaux.

✓✓  Une recherche facilitée à partir  
des formes conjuguées.

Un dictionnaire de français très complet

Des milliers de médiasUn conjugateur

➜ Pour accéder à ces contenus, rien de plus simple :
 1. Rendez-vous sur : http://www.webdictionnaire.fr
 2. Saisissez la clé d’activation : 15ER74873EDA

Cette clé d’activation est personnelle et ne peut être communiquée à des tiers (que ce soit à titre gratuit ou 
payant). Elle offre un accès privilégié au dictionnaire Internet LaRoUSSE 2016 jusqu’au 01/01/2018.

Configuration requise  : navigateur Internet Explorer (8 ou supérieur), Firefox, Safari, Google Chrome, résolution 1024*768  
ou supérieure, module Flash.

Réalisés avec le concours d’enseignants, ces dossiers très complets (sur les deux guerres 
mondiales, l’art, la démocratie, la citoyenneté, le climat…) sont conformes au programme 
scolaire des collégiens et lycéens.

Des photographies et illustrations, cartes historiques et géopolitiques, animations  
pédagogiques 2D, documents sonores accompagnent chaque article et dossier.

ExcEPtionnEl !

Des vidéos provenant  
des archives de l’INA sur  
les grands événements  

qui ont marqué le xxe siècle.

Les contenus accessibles sur http://webdictionnaire.fr sont protégés par le droit de la propriété intellectuelle. Leur consultation est limitée à un 
usage personnel et soumise au respect des conditions générales d’utilisation figurant sur ce site.

La clé d’activation fournie avec cet ouvrage permet de consulter des séquences audiovisuelles issues du fonds d’archives de l’Ina. Les mentions 
légales et copyrights relatifs à ces séquences sont indiqués lors de la diffusion des séquences. Tous droits des séquences enregistrées sont réservés. 
La duplication et la copie totale ou partielle des séquences sont interdites.Crédits photos : Fotolia.com ; archives Larousse.
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80 000 mots de la langue française expliqués  
en détail et illustrés d’exemples. Pour chaque 
terme, de nombreuses expressions et locutions.

✓✓ 80 000 mots et 135 000 définitions. 

✓✓ 34 000 expressions.

✓✓ La sonorisation de tous les mots difficiles.

✓✓ Des mises à jour régulières.

✓✓  Un hypertexte total pour passer  
d’un mot à un autre en un clic.

                                         Accédez au dictionnaire Internet     lAroUsse 2016

✓✓ Histoire

✓✓ écologie

✓✓ Géographie et économie

✓✓ Vie politique et éducation civique

✓✓ Sciences et techniques

✓✓ Littérature et philosophie

✓✓ Histoire des arts

✓✓ Sciences de la vie

Des articles passionnants, abondamment illustrés et 
animés, couvrent toutes les grandes thématiques qui 
sont essentielles pour la culture générale :

Des dossiers encyclopédiques richement illustrés

Des dossiers encyclopédiques richement illustrés
Des articles passionnants, abondamment illustrés et animés, couvrent toutes  
les grandes thématiques essentielles pour la culture générale :

✔  Histoire
✔  Écologie
✔  Géographie et économie
✔  Vie politique et éducation civique
✔  Sciences et techniques
✔  Littérature et philosophie
✔  Histoire des arts
✔  Sciences de la vie
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Chaque année, de nouvelles  
personnalités viennent enrichir  
les noms propres du Petit Larousse 
illustré. Qu’elles soient issues  
des sciences, de la culture ou  
du sport, hommage est ainsi 
rendu à leur talent, à leur 
œuvre ou à leur action. 

Cette édition 2019 ne  
  déroge pas à la règle  

en ouvrant ses pages à plus de 40 nouvelles  
personnalités qui marquent notre siècle. 

Par leurs recherches et découvertes scientifiques d’une portée  
mondiale ou leurs contributions à l’excellence de leur art, 
du premier, l’architecture, au neuvième, la bande dessinée,  
elles témoignent des avancées et des préoccupations de  
notre époque. Tous et toutes repoussent les limites de la 
technique, de l’art et du savoir, mais aussi les limites 
physiques, intellectuelles et géographiques. 

Découvrez ces explorateurs de tous  
horizons auxquels le Petit Larousse  
illustré rend hommage. 

PLUS DE 40 PERSONNALITÉS FONT LEUR ENTRÉE 
DANS LE PETIT LAROUSSE ILLUSTRÉ 2019
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Hélène DARROZE

Esther DUFLO

Emmanuelle  BÉART

Philippe CLAUDEL
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Philippe JAROUSSKY

Maxime LE FORESTIER

Marie-Amélie LE FUR

ICAN (InternatIonal CampaIgn to abolIsh nuClear 
Weapons, en fr. Campagne internationale pour abolir 
les armes nucléaires), prix Nobel de la paix 2017

Kazuo IshIguro, écrivain britannique,  
d’origine japonaise, prix Nobel 2017

andré JaCob, philosophe français

phIlIppe JaroussKY, contre-ténor français

Jean-noël JeanneneY, historien français

YasmIna Khadra, écrivain algérien d’expression 
française

Joseph Kosuth, artiste américain, chef de file de l’art 
conceptuel

manu larCenet, dessinateur et scénariste français 
de bandes dessinées 

bruno latour, philosophe et sociologue français

maxIme le ForestIer, chanteur  
et auteur-compositeur français

marIe-amélIe le Fur, athlète handisport française

manuel legrIs, danseur et chorégraphe français

mIKe leIgh, cinéaste britannique 

mourad merzouKI, danseur et chorégraphe 
français 

Yves meYer, mathématicien français

Jean-JaCques mIlteau, harmoniciste de jazz 
français

Kazuo ISHIGURO
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Stanislas NORDEY

Thomas PESQUET

Claude mossé, historienne française

elon musK, ingénieur et entrepreneur  
canado-américain d’origine sud-africaine

stanIslas nordeY, metteur en scène et comédien 
français

FrançoIs ozon, cinéaste français 

John pendrY, physicien britannique 

louIse pennY, romancière canadienne de langue 
anglaise

thomas pesquet, spationaute français

sIdneY poItIer, acteur et cinéaste  
américano-bahaméen 

denIs vIlleneuve, cinéaste canadien (Québec)

raIner WEISS, physicien américain d’origine 
allemande, prix Nobel 2017

François OZON

In

stru
ire tout le monde

et s
ur toutes choses
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